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"J'appelle à nouveau la Russie à cesser son occupation et ses tentatives d'annexion
de la Crimée et à cesser son soutien aux séparatistes dans l'est de l'Ukraine.

Une loi sera promulguée qui donnera la possibilité d'introduire de nouvelles sanctions
contre la Russie et qui peuvent saper pour longtemps les relations entre les deux

pays."

Barack Obama

3e festival national des échanges touristiques à Adrar

L'appel lancé par plus d'une quinzaine d'associa-
tions de protection du consommateur à Alger pour le
boycott des produits de large consommation sous le
slogan "Journée sans achat" a été timidement suivi
par les Algérois, a constaté l'APS dans plusieurs
sites commerciaux à Alger. Lors d'une tournée dans
différents marchés populaires et centres commerci-
aux à Bachdjerrah, la place du 1er-Mai Mohamed-
Belouizdad, Bab El-Oued et Alger-Centre on a con-
staté une grande affluence des citoyens pour faire
leurs emplettes en fruits et légumes et autres pro-
duits de large consommation. Mustapha Zebdi,
président de l'association Protection et orientation
du consommateur, initiatrice de cet appel, a précisé
que les citoyens avaient répondu à l'appel de boy-
cott à hauteur de 70 % au niveau national.
Le taux de suivi le plus élevé a été enregistré dans la
wilaya de Tipasa, puis Alger avec un taux allant de 40 et 50 % et ce, grâce à une action bénévole à travers

les rues de la capitale.

Plus de 400 étudiants séjournent à Adrar, dans le
cadre de la 3e édition du Festival national des
échanges touristiques estudiantins, lancée samedi à
l’université d’Adrar.
Initiée sous le signe "Connaissance, découverte et
communication", cette manifestation touristique
estudiantine s’assigne comme objectifs la création
d’un espace d’échange de connaissances entre étu-
diants et de leur faire découvrir les potentialités
touristiques que renferme cette région du sud du
pays, a indiqué le directeur des œuvres universi-
taires d’Adrar.
Mohamed Seddiki a affirmé que toutes les disposi-
tions ont été prises pour assurer la réussite de cette
manifestation et un séjour agréable aux étudiants.
L’ouverture du festival, qui a eu pour cadre l’univer-
sité africaine Colonel-Ahmed-Draya d’Adrar, a donné
lieu à une cérémonie colorée animée par des troupes
de karkabou, en l’honneur des étudiants venus des
wilayas de Msila, Bouira, Jijel et Saïda.
Le programme de ce festival, d’une dizaine de jours,

prévoit des randonnées à travers des sites touris-
tiques et archéologiques d’Adrar, des expositions
d’artisanat, des pièces théâtrales, des récitals poé-
tiques et des soirées artistiques animées par des
troupes locales.

La réalisation des différents projets d’habitat en
cours dans la wilaya de Souk-Ahras "réduira vers la
fin de 2015" le taux d’occupation par logement (TOL)
à 4 personnes contre 6,2 en 1998, ont indiqué, same-
di, les services de wilaya.
La mise à contribution dans cette wilaya

d’entreprises nationales et étrangères "compé-
tentes" permettra d’atteindre cet objectif et de con-
crétiser dans de bonnes conditions le programme
"très consistant" retenu pour le secteur de l’habitat
dans cette wilaya où 5.100 logements publics locat-
ifs viennent d’être lancés à Souk-Ahras, Sedrata et
M’daourouch. Pas moins de 4.000 autres unités se
trouvent actuellement en voie de parachèvement
outre 3.200 logements ruraux en chantier, selon la
même source. Entre 1999 et 2014, 52.327 logements
de différents types ont été réceptionnés dans la
wilaya ramenant, à fin 2012, le TOL à 5,4 personnes,
a-t-on également ajouté, notant que le prochain pro-
gramme quinquennal permettra de réduire, d’ici à
2016, de près de 85 % la demande sur le logement
social. Les services de la wilaya font part, toutefois,
"d’importants retards" dans la mise en œuvre des
projets de logements promotionnels aidés en raison
de la faiblesse" du nombre de promoteurs, l’insuffi-
sance des moyens financiers et la lenteur des procé-
dures administratives.

Réduire le TOL à 4 personnes en 2015 à Souk-Ahras

Journée sans achat : suivi timide par les Algérois
Elle ouvre et fait démarrer

une voiture... par erreur
Ouvrir et démarrer une autre
voiture que la sienne par erreur,
avec les clefs d’un véhicule du
même modèle, la probabilité
qu’une telle chose se produise était
minime. "Une chance sur un mil-
lion", selon un spécialiste de chez
Peugeot, interrogé par Le Progrès,
qui révèle l’affaire.
C’est pourtant ce qui est arrivé à
une Stéphanoise. En rentrant chez
elle, la femme s’est dirigée vers une
206 blanche identique à la sienne.
Très normalement, elle a ouvert la
voiture avec ses propres clefs, a
démarré le véhicule et est rentrée
chez elle. Quelle ne fut pas sa sur-
prise quand elle découvrit, le lende-
main matin, que la voiture n’était
en réalité pas la sienne !
Elle a donc contacté la police, qui a
pu retrouver la propriétaire du
véhicule, qui ne s’était rendu
compte de rien.
Contacté par notre rédaction,
Peugeot n’était pas en mesure de
fournir plus d’explications sur la
façon dont un tel incident a pu se
produire. Mais selon le spécialiste
interrogé par Le Progrès, une telle
chose n’a pu arriver que si les deux
véhicules sont relativement
anciens. “Avec les antidémarrages
installés depuis les années 90, cela
n’est a priori plus possible”,
explique-t-il.

Un homme soigné pour
Alzheimer durant 10 ans

suite à un faux diagnostic 
Un quinquagénaire croyait être
atteint de la maladie d'Alzheimer et
suivait des traitements en con-
séquence depuis un diagnostic
médical de 2004 au CHU de Nancy,
mais celui-ci était en réalité erroné,
a-t-on appris ce samedi de son avo-
cat.
"Ce qui est dramatique c'est qu'un
homme a été soigné pendant dix
ans pour Alzheimer, avec toutes les
conséquences socio-profession-
nelles que cela implique (...). Il a
perdu dix ans de sa vie, dix ans
d'angoisse", a estimé son avocat,
Me Jean-Christophe Duchet.
Déclaré inapte après ce diagnostic,
l'homme perd son travail, vit reclus
chez lui, consomme une quantité
de médicaments avec des effets
secondaires redoutables: "Etat
dépressif, vomissements, nausées,
problèmes de mémoire..." a
énuméré l'avocat.
En réalité il souffrait simplement de
troubles cognitifs "probablement
liés à un ancien traumatisme
crânien ", a-t-il affirmé.



PAR SADEK BELHOCINE

J ournée historique pour plus de cinq
millions d'électeurs qui ont été
appelés aux urnes, hier, en Tunisie

pour choisir entre Béji Caïd Essebsi et
Moncef Marzouki au second tour de
l'élection présidentielle. C'est la dernière
étape de la transition après le renverse-
ment de Ben Ali. Une étape qui met fin à
la transition politique « houleuse » dans
laquelle a baigné le pays durant près de
quatre années. Deux candidats se font face
: Béji Caïd Essebsi, 88 ans, et Moncef
Marzouki 69 ans, président sortant. A
midi, le taux de participation en Tunisie,
était de 
28,5 % a déclaré Nabil Baffoul, membre
de l’Instance supérieure indépendante
pour les élections. Ce taux était de 19 %
pour la diaspora tunisienne à l’étranger.
Un taux qui semble confirmer les craintes

exprimées par certains responsables
tunisiens quant à un fort taux d’absentions
comme au premier tour des présidentielles
tenu le 23 novembre dernier. Au premier
tour, les Tunisiens ne se sont pas pressés
dans les bureaux de vote. Un peu plus de
trois millions d'électeurs ont voté, sur un
corps électoral estimé à 7,5 millions de
personnes. Toutefois, Béji Caïd Essebsi
est donné favori. 
La tendance des élections législatives est
maintenue. Béji Caïd Essebsi, âgé de 88
ans, est le leader et fondateur du parti qui
a remporté les législatives, Nida Tounès.
Un parti sur lequel des millions de
Tunisiens fondent d’immenses espoirs
pour trouver des solutions à la crise
économique qui frappe le pays depuis le
fuite de Ben Ali. Il a l’avantage d’avoir
fait ses classes au sein du pouvoir du
temps de Bourguiba et Ben Ali. Rompu
aux dures tâches de l’exercice du pouvoir,
il représente la "force tranquille dans une
Tunisie tourmentée par la révolution de
jasmin". Un sentiment de sérénité qui
recherchent les Tunisiens, lassés par un
climat politique, économique et social très

dégradé. En tête au premier tour, il béné-
ficie du soutien de nombreux partis. Il
promet dekk lutter contre le terrorpartis
politiques Il promet de lutter contre le ter-
rorisme et propose un système séculier,
respectant l’islam, mais le mettant à l’é-
cart de la politique. Un handicap cepen-
dant : aux yeux de nombreux Tunisiens,
Caïd Essebci au pouvoir, est un retour aux
années sombres de l’ère Ben Ali. Il est
soupçonné de "rouler" pour les caciques
de l’ex-RCD, le parti de l’ex-homme fort
de la Tunisie. Un retour considéré comme
la contre-révolution qui a libéré les
Tunisiens de la tyrannie du clan Ben Ali.
Face à lui, le président sortant, Moncef
Marzouki, soutenu par les
"Nahdaouistes". Moncef Marzouki, lui, se
dit le garant de la révolution.
Ce soutien, lui sera sans doute, selon des
analystes de la scène politique tunisienne,
insuffisant. Le mouvement Ennahda,
deuxième parti du pays, islamiste, n’a pas
proposé de candidat et n’a pas donné con-
signe de vote pour Marzouki. 
Il y aura beaucoup d’indécis parmi les
militants et sympathisants du mouvement

Ennahda. Bien que son passé plaide pour
lui, militant des droits de l’Homme,
opposant sous Ben Ali, Marzouki risque
de payer l’échec de ces dernières années,
économique, sécuritaire, alors qu’il
présidait le pays. Il reste à voir le com-
portement de l’électorat. Après une forte
abstention au premier tour, les jeunes
Tunisiens iront-ils voter pour le second
tour de l'élection présidentielle ? Selon les
observateurs, les jeunes ont été partic-
ulièrement peu mobilisés lors de ce
scrutin, même si pour l'instant aucun
chiffre officiel n'est publié. L’opération de
vote avait commencé le matin dans la nor-
malité dans tout le territoire tunisien, a
déclaré lors d’une conférence de presse à
Tunis, le président de l'Instance
supérieure de la surveillance des élections
(ISIE). Il a précisé que  « tous les disposi-
tifs ont été mis en place pour réussir le
bon déroulement du scrutin ». M. Sarsar
avait affirmé, à l’APS, que les résultats du
vote devraient être annoncés tard lundi
après la fermeture du dernier bureau de
vote à 22h à San Francisco (Etats-Unis),
soulignant que la publication de sondages
réalisés à la sortie des bureaux de vote a
été interdite. Par ailleurs, dans les files
d’attente, qui n’étaient pas longues dans la
capitale, les électeurs affichent souvent
les mêmes attentes, à l’instar de l’amélio-
ration de la situation socio-économique
des Tunisiens et la lutte contre le terror-
isme. « Je suis venu voter, parce que la
transition était dure avec les Tunisiens »,
s’est exprimé Ayda, une commerçante à sa
sortie d’un bureau de vote au centre-ville
de la capitale. Pour sa part, Aouda, ancien
banquier à la retraite, s’est réjoui d’avoir
accompli son devoir électoral, disant que
"les Tunisiens attendent beaucoup du
futur président", car, ajoute-t-il, « beau-
coup de choses devraient changer ».

S. B.
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LE PRÉSIDENT DE L’INTERNATIONAL CRISIS GROUP LE CONFIRME

“Primauté à l'action politique pour la crise libyenne” 
PAR KAHINA HAMMOUDI

L e président d'International crisis group (ICG), Jean-
Marie Guéhenno, a mis en exergue dimanche à Alger,
l'importance d'une solution politique à la crise en

Libye pour préserver l'intégrité territoriale de ce pays et
rétablir la paix dans la région. "Nous sommes convaincus de
l'importance d'une solution politique pour préserver l'in-
tégrité territoriale de la Libye", a déclaré M. Guéhenno à la
presse à l'issue d'un entretien avec le ministre délégué
chargé des Affaires maghrébines et africaines, Abdelkader
Messahel.
Jean-Marie Guehenno trouve que les problèmes des
espaces non-gouvernés, dont le terrorisme, sont des
phénomènes qui se nourrissent de la fragilité des Etats,
menaçant l'ordre international.
"Les espaces non-gouvernés ou mal gouvernés sont d'une
importance stratégique" et "un intérêt pour la communauté
internationale dans son ensemble", a affirmé M. Guehenno
qui a animé une conférence sur le thème : "Les problèmes
des espaces non-gouvernés et le rôle des pouvoirs
régionaux vs la communauté internationale pour y faire
face".
Parmi ces espaces, il a cité pour exemple des régions sur le
continent africain, dont l'"axe est-ouest", allant de la
Somalie à la Mauritanie, et l'"axe nord-sud", du Soudan du
Sud jusqu'au Congo.
"Les régions échappant relativement au contrôle des Etats,
ne peuvent être ignorées, et la croissance de ces espaces
pose un problème pour l'ordre international basé sur la

souveraineté des Etats, qui est la première ligne de
défense" et si cette dernière "vient à craquer c'est tout le
système international qui va craquer", a-t-il dit. Le con-
férencier a estimé que la croissance de ces espaces est due
à la fragilité des Etats et à l'"érosion de la légitimité" des
régimes qui ne doit pas seulement être basée sur des élec-
tions mais sur un contrat social.
L'un des problèmes nés des ces espaces, est le terrorisme
qui est "devenu une réponse tentante" pour certains vis-à-
vis des difficultés auxquelles sont confrontés les Etats et la
crise de légitimité notamment en Europe, a-t-il relevé.
Il a ajouté que, "l'utilisation de l'islam est un marqueur
beaucoup plus qu'un soubassement idéologique" car les ter-
roristes n'hésitent à "profiter des griefs et conflits locaux" et
à verser dans la criminalité et le trafic de drogue pour
développer leurs activités.
Pour lutter contre cette menace transnationale, Jean-Marie
Guehenno recommande notamment une approche politique
basée sur le dialogue sans toutefois abandonner l'option
sécuritaire qui doit être une réponse appropriée.
"Il faut parler et dialoguer avec des groupes même si on est
pas d'accord avec eux", a-t-il souligné, en préconisant de
"traiter les problèmes à la racine" en étant à l'écoute des
préoccupations des populations.
"Il faut avoir une approche optimisée" et "se focaliser sur
la réforme de l'Etat, en luttant contre la corruption et en
instaurant l'Etat de droit", a-t-il fait savoir.
Interrogé sur les efforts de l'Algérie dans la résolution des
crises au Mali et en Libye, le président de l'ONG s'est dit

"très impressionné par l'approche algérienne pour la ges-
tion de ces crises" qui donne "la primauté" à l'action poli-
tique, en vue de réunir toutes les parties sur la table des
négociations. Dans un entretien accordé à l’APS, le min-
istre délégué chargé des Affaires maghrébines et africaines,
Abdelkader Messahel a affirmé que l'Algérie poursuivra sa
mission pour une solution politique à la crise en Libye, en
accompagnant les force vives libyennes qui oeuvrent pour
atteindre cet objectif.    Il a souligné que les Libyens "sont
les seuls habilités à définir les fondements et les contours
de la solution politique, en dehors de toute forme
d'ingérence étrangère", rappelant que l'Algérie "a toujours
mis en garde contre les conséquences destructrices de la
poursuite du cycle de violence sur le devenir du peuple
libyen et sur la stabilité de la région".
M. Messahel a ajouté que l'Algérie, "tout en poursuivant
son soutien aux efforts des Nations unies dans la recherche
d'une solution politique à la crise, appelle au respect des
résolutions pertinentes du Conseil de sécurité et exhorte les
partenaires de la Libye à unir leurs efforts en vue de ren-
forcer l'option du dialogue et de la réconciliation entre tous
les Libyens".
Affirmant que l'escalade de la violence que connaît la Libye
"constitue une source de grave préoccupation pour
l'Algérie et les pays voisins", le ministre a relevé qu'"au
regard de la simple donne géographique, cette crise ne
saurait s'appréhender, pour nous, autrement qu'en termes
de sécurité nationale".

K. H. 

SECOND TOUR DE L’ÉLECTION PRÉSIDENTIELLE EN TUNISIE

Lutte serrée entre Béji Caïd Essebsi et Moncef Marzouki
Les Tunisiens ont voté hier
pour élire le président de la
République pour un mandat
de cinq ans. C’est le second
tour des élections
résidentielles. Aucun des
candidats qui étaient en lice
n’avait obtenu la majorité.
Dans l’ordre d’arrivée, Béji
Caïd Essebsi et Moncef
Marzouki. Les deux candidats
se retrouvent pour un second
tour qui désignera l’identité de
celui qui occupera le palais de
Carthage. L’enjeu : un projet
de société, diamétralement
opposé, que chacun des
candidat mettra en œuvre s’il
est élu.

Béji Caid Essebsi et Moncef Marzouki.
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PAR RACIM NIDAL

L e ministre des Transports, Amar
Ghoul a affirmé que la faible con-
sommation des crédits relatifs au

budget de l'équipement alloué au secteur
pour l'année 2012 est due à "l"exploitation
des reliquats des années précédentes",
indique un communiqué de l'Assemblée
populaire nationale (APN). Le ministre a
précisé lors d'une réunion tenue par la
commission des finances et du budget de
l'APN pour l'examen du projet de loi por-

tant règlement budgétaire 2012 que la
faible consommation des crédits est due à
l'exploitation des reliquats des années
précédentes et la non réception à temps
des études techniques relatives au projets
. 
La consommation des crédits relatifs au
budget de l'équipement est de 19,46% du
budget global du secteur pour l'année
2012. S'agissant des dysfonctionnements
dans le suivi des opérations
d'équipements, le ministre a précisé que

les réévaluations répétées ne signifiaient
pas forcément l'existence de dysfonction-
nement dans la gestion des projets, ajoute
le communiqué.
A une question sur la double subvention
attribuée à l'ETUSA, Ghoul a fait savoir
qu'elle en a bénéficié conformément à une
décision interministérielle s'inscrivant
dans le cadre de l'amélioration du service
public. Pour ce qui est des postes vacants
au ministère, M. Ghoul a expliqué que le
gouvernement avait pris de nouveaux

mécanismes pour faire face à ce problème
soulignant que les recrutements dans le
secteur se font régulièrement chaque
année. Les membres de la commission
ont, par ailleurs, examiné les mesures
devant être prises pour le développement
du parc du transport public, le manque de
formation et les retards des vols insistant
sur la nécessaire révision des tarifs de la
billetterie de certains moyens de transport
en vue de soutenir le tourisme local.

R. N.

PAR LAKHDARI BRAHIM

L e projet, conçu par des ingénieurs de
Cosider, qui réalise le métro d'Alger, a
été présenté la semaine dernière au

ministre des Transports Amar Ghoul, qui a
été impressionné par sa maquette. Avec la
presse, il reste cependant réservé sur
l'avenir de ce projet : ''Cette proposition
est toujours à l'étude'', a-t-il dit en marge
de l'inspection des travaux de réalisation
de l'extension du métro d'Alger. Mais, le
fait que la facture du projet sera réduite de
30 % par rapport à un métro classique, qui
nécessite des travaux en sous-sol, est ''un
avantage'' pour son acceptation par les
autorités. Pour la réalisation de ce projet,
toujours dans les cartons, Cosider compte
faire appel à un partenariat avec les
groupes français Alstom et VSL, spécial-
iste des systèmes de précontrainte et
haubanage, et filiale de Bouygues
Construction. Cosider a déjà établi une
maquette et une documentation technique
dans laquelle elle présente ce projet, met-
tant l’accent sur un design des rames qui
"sera personnalisé selon l’architecture et
les couleurs de la ville d’Alger". Un des
avantages du projet, qui devrait selon ses

concepteurs ''convaincre les autorités pour
lui donner leur feu vert'' est ''l’absence de
caténaire, qui affinera significativement
l’impact visuel grâce à une alimentation
en énergie par un 3e rail de 750V".
D’autres arguments sont présentés par la
fiche technique du projet dont l'APS
détient une copie de la maquette, en parti-
culier la largeur de 7 mètres du tablier,
suffisant pour la circulation de deux rames
dans les deux sens. 
Le projet est présenté par Cosider comme
"une solution clé en main qui intègre le
matériel roulant, la voie, la signalisation,
l’alimentation en énergie, les infrastruc-
tures de génie civil, les stations et le dépôt
de maintenance". Cosider explique par
ailleurs que ''cette approche réduit les
risques techniques et de planning, qui sont
transférés au co-contractant”. 
A cela s’ajoute, selon les concepteurs du

projet, que ''l’intégration des études en
amont (faisabilité) dans le périmètre du
projet en fait une solution complète et
rapide à mettre en œuvre, ce qui participe
à la réduction de la période de construc-
tion du projet de façon significative, et lim-
ite son impact sur la vie quotidienne des
Algérois pendant la période des travaux''.
La méthode de construction, qualifiée
d’"innovante" par les ingénieurs ayant
conçu le projet, utilise des modules pré-
contraints installés par un lanceur directe-
ment depuis le tablier, de façon à ce que la
circulation routière soit maintenue pendant
toute la période des travaux. Le rythme de
construction sera accéléré avec la pose du
viaduc à raison d’une travée de 30 mètres
par jour, alors que l’utilisation de sous-sys-
tèmes standards déjà éprouvés réduit la
période de développement et des tests pour
le matériel roulant, le système de signali-

sation et les sous-stations d’alimentation
électrique, détaille la fiche technique du
projet. La consommation d’énergie sera
réduite ''grâce au renvoi de l’énergie non
utilisée vers le réseau public''. Le (futur?)
métro aérien algérois devrait avoir une
capacité de transport de 500.000
voyageurs par jour sur une plage horaire
de 17 heures (6h-23h). En outre, ''il sera
possible à toute heure de la journée, de
moduler la capacité de la ligne de 15,2 km
par simple injection ou retrait automa-
tique des trains'', selon la fiche technique.
Le projet porte sur la réalisation de 11 sta-
tions avec comme objectif d’absorber une
part significative du trafic depuis la rocade
Sud et de desservir les points stratégiques
le long de cet axe avec un temps de par-
cours de 20 minutes et un intervalle entre
les trains de 90 secondes. Dans le cas où ce
projet est retenu, il fera une jonction avec
l’extension du métro entre Bab-El- Oued
et Chevalley. Des extensions de lignes
pour d’autres destinations comme
Chéraga, Aïn Benian ou encore Draria que
ce soit en viaduc, au sol ou en tunnel et ce
en fonction du relief et des éventuelles
contraintes au sol sont également possi-
bles. La ligne pourrait être achevée en trois
ans et demi. Elle devrait desservir à partir
de la station des Ateliers les lignes de
Kouba, Jolie Vue, Garidi, les Sources, Saïd
Hamdine, Hydra, Cité Malki, Ben
Aknoun, Aïn-Allah puis Chevalley.
La ligne 1 du métro d'Alger propose déjà
un parcours de 8,5 km avec 10 stations
entre Tafourah-Grande Poste et Haï-El-
Badr. 

L. B.

LE PROJET ATTEND LE FEU VERT DES AUTORITÉS

Un métro aérien pour la capitale ?

RÈGLEMENT BUDGÉTAIRE 2012 DU SECTEUR DES TRANSPORTS 

La faible consommation des crédits “due aux reliquats” 

POUR LA 5e FOIS CONSÉCUTIVE 

Ooredoo, Meilleur opérateur d’Afrique du Nord
PAR KAHINA HAMMOUDI

L’ opérateur de téléphonie mobile, Ooredoo, rem-
porte pour la cinquième fois consécutive le pres-
tigieux trophée du « Meilleur opérateur d’Afrique

du Nord ». Considérés comme une référence incontourn-
able, les Africa Telecom People Awards, sont les plus
anciennes distinctions africaines qui consacrent les
meilleurs acteurs du secteur pour leurs performances et
leur leadership. Cette année 2014 a été couronnée pour
Ooreddo avec  beaucoup de succès. Après avoir décroché
le Prix « Bronze Stevie Award » lors de la 11e édition des
prestigieux  « International Business Awards » (IBA), le
Prix du Meilleur opérateur télécom d’Afrique, lors de la
5e édition du Sommet de Telecom Review, vu son réseau
3G++ classé meilleur réseau d’Afrique du Nord en ter-
mes de débit pour les trois premiers trimestres 2014 par
le classement officiel NetQB (Network Quality
Benchmark) et s’est distingué en étant l’un des premiers
opérateurs au monde à atteindre un débit réseau de
63Mb/s et  le premier opérateur d’Afrique à déployer un
réseau dorsal 400G, Ooredoo vient de compléter son pal-

marès par une autre consécration. Après les éditions des
années 2007, 2009, 2011 et 2012, c’est la cinquième fois
que Ooredoo obtient le prestigieux trophée du Meilleur
opérateur d’Afrique du Nord, lors d’une cérémonie
grandiose organisée, durant la soirée du jeudi 18 décem-
bre 2014 à Abidjan, en présence des ministres de la Poste
et des Technologies de l’information et de la communica-
tion de Côte-d’Ivoire et du Congo, de l’ambassadeur
d’Algérie en Côte d’Ivoire, du secrétaire général de
l’Union africaine des télécommunications (UAT), de
nombreuses personnalités africaines du secteur des télé-
coms ainsi que des cadres dirigeants de grandes firmes de
téléphonie mobile.
« La double consécration du Telecom Review ainsi que le
prestigieux trophée du Africa Telecom People viennent
confirmer incontestablement le fait que Ooredoo incarne
le leadership algérien  en télécommunications  en
Afrique. Cette reconnaissance internationale d’un opéra-
teur algérien citoyen et national repose sur des valeurs
positives et des résultats concrets  qui dépassent les com-
mentaires de bord de route, dont la seule ambition est de

tirer le secteur des télécommunications vers le bas », a
déclaré à cette occasion le directeur général de Ooredoo,
Joseph Ged.
« Notre stratégie,  notre leadership et  nos investisse-
ments à long terme permettent  de porter toujours plus
haut les couleurs de l’Algérie sur la scène internationale.
Tous ces succès sont le résultat de l’immense travail réal-
isé par nos équipes à qui je tiens à adresser un
chaleureux merci », a-t-il ajouté. Au plan technique, le
réseau 3G++ de Ooredoo a été classé meilleur réseau
d’Afrique du Nord en termes de débit pour les trois pre-
miers trimestres 2014 par le classement officiel NetQB
(Network Quality Benchmark). Ooredoo confirme égale-
ment son rang de leader technologique dans la région en
étant l’un des premiers opérateurs au monde à atteindre
un débit réseau de 63Mb/s et  le premier opérateur
d’Afrique à déployer un réseau dorsal 400G.
Le  réseau 3G++ de Ooredoo a déjà attiré en moins d’une
année,  3,5 millions d’abonnés 3G (données avant audit
de l’ARPT).

K. H.

Un métro aérien pour
désengorger la capitale et
renforcer le transport sur la
rocade sud d'Alger, entre Haï-
El-Badr et Chevalley : c'est le
projet que l'entreprise Cosider
veut réaliser en partenariat
avec des constructeurs
français.



L es négociations d'accession de l'Algérie à
l'Organisation mondiale du commerce ont connu, en
2014, une certaine accélération appuyée par la ferme

volonté de l'Etat de parachever ce processus entamé en
1987. Cette cadence imprimée aux pourparlers s'est traduite
notamment par la tenue d'un nouveau round de négociations
à Genève et la visite, à Alger, du président du groupe de tra-
vail chargé du dossier algérien auprès de cette organisation
mondiale ainsi que la signature du 6ème accord bilatéral
dans le cadre de ce processus. En fait, si le président de la
République, Abdelaziz Bouteflika, a instruit, en mai dernier,
le gouvernement à poursuivre les négociations, il a, toute-
fois, insisté pour que ces dernières soient menées en veillant
à la sauvegarde des intérêts de l'économie nationale. "La
mission fondamentale, essentielle, prioritaire que m'a fixée
le président de la République est l'accès à l'OMC. Il faut
trouver un moyen d'accélérer le processus", avait affirmé
Amara Benyounes lors de son installation à la tête du min-
istère du Commerce. Aux Etats-Unis, qui constituent avec
l'Union européenne les pays membres de l'OMC dont
émane le plus grand nombre de questions adressées à
l'Algérie dans le cadre des négociations, le Premier min-
istre, Abdelmalek Sellal, avait évoqué l'accession de

l'Algérie lors de son entretien avec la secrétaire américaine
au Commerce, Penny Pritzker, à l'occasion de sa visite dans
la capitale fédérale en août dernier.  Il avait, alors, saisi cette
occasion pour solliciter un plus grand soutien de
Washington au processus d'adhésion de l'Algérie à l'OMC.
Depuis le dépôt de sa candidature en juin 1987 auprès du
GATT, l'ancêtre de l'OMC, l'Algérie a mené, à ce jour, 12
rounds de négociations et a répondu à plus de 1.900
questions liées essentiellement à son système économique.
Au cours du dernier round de négociations multilatérales,
tenu en mars dernier à Genève, les membres de l'OMC se
sont félicités des progrès "substantiels" que l'Algérie a
accomplis en modifiant son régime commercial et se sont
même dits favorables à son accession rapide. 
La délégation algérienne a renouvelé, lors de cette réunion,
l'engagement du pays à mettre son régime commercial en
conformité avec les règles de l'OMC comme elle a présenté
les récents changements législatifs contenus dans le Plan
d’action législatif révisé. 
Dans ses négociations, l'Algérie œuvre notamment à con-
solider le taux des droits de douane perçus à l'importation de
marchandises à un niveau supérieur à ceux des taux
appliqués, sachant que même si l'OMC donne son accord

pour garder le taux initial élevé, elle demandera de le
réduire sur une longue période. 
C'est dans ce sens qu'une liste de "produits sensibles" a été
arrêtée pour laquelle l'Algérie négocie un droit de douane de
45%, soit un taux supérieur à celui appliqué et qui est de
30%. En fait, même si le processus d'accession de l'Algérie
à l'OMC n'est pas encore achevé, ce processus est arrivé,
aujourd'hui, à une phase de "maturité", estime l'équipe
algérienne chargée des négociations. En visite à Alger en
octobre dernier, le président du groupe de travail chargé du
dossier de l'accession de l'Algérie à l'OMC, l'Argentin
Alberto d'Alotto, a observé que les informations fournies
par l'Algérie "relancent les négociations concernant son
accession et constituent une base pour faire progresser le
processus", évoquant une possible accession à fin 2015.
L'autre fait à relever est la signature d'un accord bilatéral
entre l'Algérie et l'Argentine, qui porte sur la conclusion des
négociations bilatérales entre les deux pays sur le commerce
des marchandises au titre de l'adhésion de l'Algérie à
l'OMC. Outre l'Argentine, l'Algérie avait également conclu
des accords bilatéraux similaires avec Cuba, l'Uruguay, le
Brésil, le Venezuela et la Suisse.                                    

APS

PAR RIAD EL HADI

L' excédent commercial de l'Algérie
s'est établi à 5,37 milliards de dol-
lars (mds usd) sur les onze  pre-

miers mois de l'année 2014, contre 8,87
mds usd à la même période de 2013, en
baisse de 39,4 %, selon les Douanes
algériennes. Les exportations de l'Algérie
ont atteint 58,67 mds usd de janvier à fin
novembre 2014, contre 59,07 mds usd à la
même période de l'année dernière, enreg-
istrant ainsi une légère baisse de 0,68%,
précise le Centre national de l'informa-
tique et des statistiques des Douanes.
Quant aux importations, elles ont aug-
menté à 53,29 mds usd contre 50,19 mds
usd, en hausse de 6,19 %, précise la même
source. 
Ces résultats ont dégagé un taux de cou-
verture des importations par les exporta-
tions de 110 % contre 118 % durant les
mêmes périodes de comparaison, en recul
de 8 points.  A ce rythme d'évolution, les
Douanes prévoient de clôturer l'année

2014 avec un excèdent commercial de
l'ordre de 5 mds usd. Selon les prévisions
du Cnis, les exportations devraient
s'établir, durant toute l'année en cours, à
près de 64 mds usd alors que les importa-
tions devraient atteindre un coût de l'ordre
de 59 mds usd.         
Les hydrocarbures ont continué à
représenter l'essentiel des ventes algéri-
ennes à l'étranger avec une part de 95,75
% du volume global des exportations, soit
près de 56,2 mds usd durant les onze pre-
miers mois de 2014, contre 57,23 mds usd
à la même période de l'année dernière.  
Les recettes des exportations des hydro-
carbures ont, ainsi, enregistré une légère
baisse de 1,84 %, qui s'explique, notam-
ment, par la chute des cours mondiaux de
pétrole. Quant aux exportations hors
hydrocarbures, qui ont représenté 4,25 %
du montant global des exportations algéri-
ennes, elles ont atteint près de 2,5 mds usd
durant les onze premiers mois de 2014. La
composition des exportations hors hydro-

carbures s'est répartie entre le groupe des
demi-produits (2,08 milliard usd), les
biens alimentaires (284 millions usd), les
produits bruts (99 millions usd), les biens
d'équipements industriels (15 millions
usd) et les biens de consommation non ali-
mentaires (9 millions usd).
Pour les importations, deux groupes de
produits ont enregistré des baisses: celui
de l'énergie et lubrifiants (-38,84 %) dont
la facture s'est chiffrée à 2,46 mds usd, et
les biens de consommation non alimen-
taires (-7,31 %) qui ont totalisé 9,47 mds
usd. Par contre, les marchandises qui ont
connu une hausse des importations ont
porté sur les produits alimentaires avec
10,27 mds usd (+17 %), les biens
d'équipements industriels avec 17,14 mds
usd (+16,7 %) et les biens d'équipement
agricoles avec 591 millions usd
(+30,46%). Les cinq premiers clients  de
l'Algérie sont l'Espagne, l'Italie, la France,
la Grande-Bretagne et les Pays-Bas.
Quant aux principaux fournisseurs de

l'Algérie, la Chine vient en tête suivie de
la France,  l'Espagne, l'Italie, l'Allemagne
et des Etats-Unis. Pour ce qui concerne la
balance commerciale du seul mois de
novembre 2014, l'Algérie a réalisé un
excédent de 710 millions usd contre 1,18
milliard usd sur le même mois de 2013. 
Les exportations, durant ce même mois,
ont totalisé 5,17 mds usd contre près de
5,13 mds usd en novembre 2013, en
hausse de 0,88 % durant la même période
de comparaison. Les importations, quant à
elles, ont augmenté de 13,04 %, passant à
4,46 mds usd en novembre 2014 contre
3,95 mds usd en novembre 2013. Cette
tendance à la hausse des importations s'est
répercutée sur le taux de couverture de ces
dernières par les exportations, passant à
116 % contre 130 % en novembre 2013.
L'Algérie avait réalisé un excédent com-
mercial de 11,06 mds usd en 2013, contre
21,49 mds usd en 2012, en baisse de plus
de 48 %, rappelle-t-on. 

R. E.

PAR FAYÇAL ABDELGHANI

L e ton est donné par la présidente du
Parti des travailleurs Louisa Hanoune
qui a appelé à « ouvrir un débat

sérieux et serein sur l’éventualité de
pertes que pourrait subir l’Algérie suite à
la chute des prix de pétrole ». Elle a
surtout mis l’accent sur l’impact sur le
volet social tout en considérant « qu’il n’y
a pas lieu de faire peur aux Algériens » et
de faire en sorte « de protéger le secteur
public productif contre les aléas et pertur-
bations au niveau international ». Mais,
la responsable du parti ne s’est pas
empêchée de saluer les dernières orienta-
tions du Président Bouteflika sur la déci-
sion de ne pas contracter de dettes auprès
de l'extérieur et de poursuivre la politique
sociale actuelle. 
De même que la réaction de Mouloud

Hamrouche dans sa dernière conférence à
Sidi Bel-Abbès a surpris. Ce dernier a
déclaré que « l’Algérie a besoin de se
mobiliser contre ceux qui appellent à la
jeter en enfer à la lumière de ce qui se
passe dans certains pays arabes » allu-
sion faite à certaines voix alarmistes qui
mettent en doute la capacité de l’Etat à
résister aux chocs extérieurs et se rangent
dans le camp en faveur des révoltes
arabes. Mais pour l’ex-chef de gouverne-

ment « la solution réside dans la bonne
gouvernance et la lutte contre la corrup-
tion et le gaspillage des deniers publics ».
Si les partis comme le FLN et le RND qui
soutiennent mordicus, le gouvernement
dans son approche de régler la crise suite
à la baisse des prix des hydrocarbures, la
position est tout à fait le contraire de cer-
tains qui continuent d’alimenter la
chronique en dressant un tableau noir sur
la situation. C’est le scénario du pes-

simisme que pose l’ex-gouverneur de la
Banque d’Algérie, Hadj Nacer, qui sou-
tient que « l’Algérie irait irrémédiable-
ment au FMI » suite aux conséquences
dramatiques que doit subir l’Algérie. Une
thèse que partagent certains anciens
responsables du secteur énergétique tels
que Abdelmadjid Attar et Nordine Ait
Laoussine. 
Notons au passage que le SG du FLN a
évoqué dernièrement « une baisse anor-
male du prix de pétrole qui veut désta-
biliser l’Algérie ». Une considération qui
n’est pas ignorée par certains spécialistes
qui ont parlé d’un « scénario de la baisse
des cours pétroliers pour empêcher des
pays comme l’Algérie de poursuivre leur
chemin de croissance ». D’une certaine
manière, la position libérale de l’ancien
clan qui était aux commandes du secteur
des hydrocarbures est connue maintenant.
Ils ne voient aucun inconvénient dans la
chute des prix en appelant à ouvrir le
marché pétrolier et gazier aux étrangers
alors que ceux qui défendent une position
nationaliste et franchement souverainiste
campent sur leur position. Ils se rangent
donc derrière la voix des partis politiques
qui détiennent la majorité au Parlement.

F. A.
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IMPACT SOCIAL DE LA CHUTE DES PRIX DU PÉTROLE 

La classe politique mitigée

LE CNIS L’ANNONCE DANS SON DERNIER BULLETIN  

Les “importations atteindront 59 mds usd cette année”

ACCESSION DE L'ALGÉRIE À L'OMC  
Accélération du processus des négociations

La classe politique reste
partagée sur l’incidence de la
chute des prix de pétrole sur
l’économie. Chaque camp
défend un point de vue sur la
question. Il y a les alarmistes
et ceux qui, plutôt, parlent
d’une crise passagère.



MIDI LIBRE

N° 2361 | Lundi 22 décembre 20146 EVENEMENT

L a ville d'Oran abritera la future école
régionale de formation des avocats, a
annoncé samedi le bâtonnier, Me

Lahouari Ouahrani lors d'une cérémonie
d'intégration de 311 jeunes avocats.
L'opération relative à la réalisation de cette
infrastructure évolue actuellement au stade
du choix du site d'implantation au sein du
groupement urbain d'Oran, a précisé Me
Ouahrani dans une allocution prononcée
devant la nouvelle promotion baptisée
Jacques-Vergès en hommage à la célèbre
figure des prétoires.
La future structure de formation accueillera
les stagiaires des différents Barreaux de la
région ouest du pays, a indiqué le bâtonnier
lors de cette cérémonie tenue également en
présence du président de la cour de justice
d'Oran et du procureur général près la

même instance.
Trois établissements de formation simi-
laires sont aussi programmés par la tutelle
à travers les autres grands pôles judiciaires
du pays (Alger, Constantine et Ouargla), a
rappelé Me Ouahrani.
Le bâtonnier a fait part, en outre, du projet
de création d'une structure spécifique au
Barreau d'Oran, appelée "Maison de l'avo-
cat", consistant en un espace de séminaires
pour les professionnels du droit. La nou-
velle promotion d'avocats porte l'effectif du
Barreau d'Oran à plus de 5.300 "robes
noires", a fait savoir Me Ouahrani en se
félicitant de l'âge moyen de sa composante,
estimé à 27 ans, ce qui en fait l'un des plus
jeunes à l'échelle nationale. Le nouveau
contingent a été baptisé du nom de Jacques
Vergès (1925-2013), en hommage à l'anti-

colonialiste et grande figure des prétoires,
connu pour son rôle important au sein du
collectif des avocats du FLN et ses
démarches judiciaires en faveur de la
moudjahida Djamila Bouhired, condamnée
à mort lors de la Guerre de libération
nationale. "Me Vergès avait assisté à trois
sorties de promotions au Barreau d'Oran
(2006, 2008 et 2010), durant lesquelles il
s'était prêté volontiers aux questions des
jeunes avocats stagiaires heureux de ren-
contrer un grand nom de la Révolution
algérienne et des prétoires", a souligné le
bâtonnier. La cérémonie s'est tenue en
présence de plusieurs responsables de
Barreaux algériens et étrangers, de cadres
de la sûreté de la wilaya, et de diplomates
près les chancelleries étrangères à Oran.

R. N.

PAR KAMAL HAMED

C ette loi avait notamment, pour rap-
pel, réduit la durée du service
national qui est ainsi passée de 18 à

12 mois. Une réduction qui vient répondre
aux attentes des franges juvéniles notam-
ment. Pour expliquer les modalités de
cette loi l’ANP a lancé une vaste cam-
pagne de sensibilisation. « Des rencontres
de pro, des universités, des lycées, des
centres de formation professionnelle et
des maisons de jeunes » a précisé le
colonel  Benmessaoud ajoutant que « ces
rencontres ont  suscité une grande adhé-
sion des
jeunes ». Dans son exposé ce cadre du
ministère de la Défense nationale a mis en
avant le caractère obligatoire du service

national. Au titre des amendements
apportés par cette loi  l’invité  du journal
El Moudjahid a évoqué la baisse de l’âge
des recensés qui est passé de 18 à 17 ans.
En d’autres termes dès l’âge de 17 ans le
jeune est tenu de souscrire aux formalités
en s’inscrivant notamment dans les listes
au niveau des communes. De plus la durée
du recensement a été prolongée puisque
elle est passée de 2 à 9 mois et s’effectue
du début du mois de janvier au 30 septem-
bre. Ce prolongement permet aux jeunes
d’avoir suffisamment de temps pour
accomplir toutes les formalités relatives à
l’opération de recensement. Ainsi donc 
« la visite médicale est obligatoire et tout
contrevenant est considéré comme apte au

service et perd son droit de demander
la dispense» relève le colonel
Benmessaoud. Et de préciser que cette loi
permet « l’élargissement du droit à la dis-
pense à tout ceux dont la situation sociale
mérite un intérêt. Les cas sociaux dignes
d’intérêt, tels que le père décédé, enfant
unique, etc. » Par ailleurs  les demandes
de dispense sont examinées par les com-
missions régionales, installées au niveau
de chaque région militaire  et les citoyens
ont le droit  de recours contre les décisions
de ces commissions. Il est aussi permis
aux citoyens de demander le report de son
incorporation, à la condition de présenter
un justificatif. Mais cette loi explicite
aussi les cas d’insoumission. Selon les

deux invités d’El Moudjahid tout refus
de rejoindre les casernes après la récep-
tion d’un ordre d’appel est considéré
comme un acte d’insoumission qui expose
les citoyens aux sanctions. De plus « toute
personne âgée de 25 ans qui n’a pas effec-
tuée de visite médicale et qui ne s’est pas
inscrite dans les listes est considérée
comme insoumise ». D’autres mesures ont
été énoncées par cette loi. Il s’agit ainsi de
la pension mensuelle qui a été revue à la
hausse et dont le minumum dépend, à
l’évidence, du grade de tout un chacun. La
réintégration automatique dans son poste
d’emploi ou un poste équivalent après la
fin de la période du service
national, dont la durée est comptabilisée
dans les années d’expérience profession-
nelle. Cela dit les invités du journal
El Moudjahid ont refusé de donner le
moindre chiffre relatif, notamment, aux
cas des insoumis.  Interrogé  sur la non
implication de l’ANP dans les tâches de
développement national, comme c’était le
cas par le passé à travers le barrage vert
et l’édification des villages socialistes, le
colonel Benmessaoud a indiqué que « les
missions constitutionnelles de l’ANP ont
changé depuis la fin des années 90.
Désormais ces missions sont exclusive-
ment orientées vers la défense nationale
». Il dira en outre que « les insoumis ne
sont pas incorporés obligatoirement. On
leur demande d’aller régler leurs prob-
lèmes au niveau de la justice ».

K. H.

NOUVELLE LOI SUR LE SERVICE NATIONAL

Les explications du MDN

FORMATION DES AVOCATS 

Oran abritera la future école régionale

PAR RAYAN NASSIM

Q uarante et un membres de
l'Organisation terroriste, Al-Qaïda
au Maghreb islamique, (AQMI),

dont Abdelmalek Droukdel, auteurs de

plusieurs assassinats lors des années 90 à
Alger et Boumerdès, seront jugés lundi par
le tribunal criminel d'Alger, selon le par-
quet. Les victimes visées par les terroristes
d'Aqmi appartenaient au corps des services
de sécurité et de l'Armée nationale popu-
laire  (ANP), qui ont été assassinées lors
d'embuscades à Alger, etd ans la wilaya de
Boumerdes.  Parmi les 41 mis en cause, 26
sont en fuite, dont l'émir d'Aqmi,
Abdelmalek Droukdel et Gouri
Abdelmalek, qui a été déjà condamné en
2012 à la peine capitale pour assassinats et
enlèvements avec demande de rançon en
2009 dans la wilaya de Boumerdes. Gouri
Abdelmalek, actuel chef de la katiba
Djound Allah activant dans la région du
Centre et de ses environs avait fait

allégeance à l'organisation auto-proclamée
- Etat Islamique - (Daech). Adoui Walid, un
des accusés dans cette affaire, a été arrêté
en 2011à son domicile à Hussein Dey. 
Il s'apprêtait alors, selon l'arrêt de renvoi, à
exécuter une opération suicide à la ceinture
explosifs. Cet accusé avait divulgué aux
services de sécurité les noms de ses com-
plices dont l'un d'eux a été abattu dans une
cache de terroristes à Corso. Parmi les
accusés détenus se trouve Chrik M'hamed
et Walid Khaled, qui ont été arrêtés lors
d'une embuscade à Bachdjarrah à Alger. Ils
étaient en possession d'armes et de bombes
artisanales. Walid Khaled se préparait alors
à exécuter une opération kamikaze. Ces
présumés terroristes appartenaient à la kat-
iba El Feth, affiliée au Groupe salafiste

pour la prédication et le combat (GSPC),
dirigée par Droukdel Abdelmalek, et qui
activait sur les hauteurs de Bouzegza, dans
la commune de Keddara (W. Boumerdès). 
Les accusés doivent répondre des chefs
d'inculpation "d'homicides volontaires
avec préméditation et guet-apens, adhé-
sion à un groupe terroriste armé dont le but
est de semer l'effroi au sein de la popula-
tion et créer un climat d'insécurité", selon
le rôle des affaires criminelles de 2014. Ils
doivent aussi répondre à d'autres chefs d'in-
culpation dont "l'atteinte à la sécurité des
citoyens, apologie des actes terroristes et
financement de groupes terroristes”

R. N.

LE CHEF D'AQMI ABDELMALEK DROUKDEL EN FAIT PARTIE

Ouverture du procès de 41 terroristes à Boumerdès  

6E COLLOQUE SUR
HOUARI BOUMEDIENNE

À GUELMA
“L’Algérie

et les mouvements
de libération”

Le thème retenu pour le 6e colloque sur
le défunt président Houari
Boumediene, prévu samedi prochain à
Guelma, sera consacré à ‘’l’Algérie et
les mouvements de libération dans le
monde’’, selon  comité d’organisation.
La rencontre qu’abritera la salle omni-
sports de la commune de Houari-
Boumediene (30 km à l’ouest de
Guelma), coïncidera avec le 36e anni-
versaire de la mort du deuxième chef
d’Etat de l’Algérie indépendante.  Le
colloque donnera lieu à des conféren-
ces d’universitaires et de personnalités
du monde de la culture et de la politi-
que, a-t-on indiqué, précisant que
parmi les personnalités attendues figu-
rent, notamment, le secrétaire général
de l’Organisation nationale des moud-
jahidine (ONM), Saïd Abadou, et le pré-
sident du Haut conseil de la langue
arabe, Azzedine Mihoubi, ainsi que de
nombreux moudjahidine et enfants de
chouhada. Des discours filmés du pré-
sident Houari Boumediene seront pro-
jetés au cours de cette rencontre initiée
par l’association culturelle Wi’am de la
commune de Houari-Boumediene qui a
également prévu une visite dans la
région de Aaraara, sur les monts de
Beni-Adi, près de Hammm Debagh, lieu
de naissance de Houari Boumediene.

L. B.

Des clarifications qui sont très utiles  pour les jeunes concernés par le service national.

La nouvelle loi relative au
service national a été au
centre des débats du forum
du journal El Moudjahid. Le
colonel Benmessaoud
Abdelwahab,  et le capitaine
Benzouai Nabil, invités hier
par ce journal, ont expliqué au
menu détail les nouvelles
dispositions de la loi 12-14
adoptée par les deux
chambres du  Parlement et
qui a été promulguée au mois
d’août de l’année en cours.



L’Organisation
‘’Euromdeterraneen Business
Meetigns’’ indique que des
opérateurs économiques
algériens spécialisés dans le
secteur agroalimentaire ont
participé, récemment, au
‘’Cibustec’’ de Parme, salon
spécialisé dans les
technologies pour l'emballage
et le conditionnement de
produits alimentaires, la
cinquième édition de Tech
Agrifood.

PAR AMAR AOUIMER

O
rganisé par la Chambre de
commerce italienne, la
Chambre de commerce de
Marseille et la Chambre de
commerce de Parma, en col-

laboration avec le réseau Europe
Entreprise Network, cette manifestation
économique et commerciale a drainé de
nombreux exposants et exportateurs de
plusieurs pays européens, asiatiques et
africains.

Euromed Invest était présent sur le
salon dans un espace dédié au pavillon
méditerranéen. "Grâce à l’apport du pro-
jet, une dizaine de représentants d’a-
gences pour la promotion des investisse-
ments et des structures d’appui aux entre-
prises du Liban, Algérie, Tunisie, Maroc
ont pu participer aux rencontres d’af-
faires et informer les sociétés européennes
présentes sur le contexte économique de
leurs pays ainsi qu'engendrer des oppor-
tunités d’affaires et d’investissement",
soulignent les promoteurs de cet évène-
ment.

Ils précisent que "les rencontres d’af-
faires ont concerné 120 opérateurs venant
de 11 pays parmi lesquels, 55 Italiens, 15
Algériens, 9 Tunisiens, 8 Turques, 12
Russes et 7 Vietnamiens. Au cours de ces
deux journées, les entreprises inscrites
ont réalisé 448 rencontres d’affaires
Euromed sur les technologies innovantes
des filières fruits et légumes frais et trans-
formés".

Ce salon s’est, donc, déroulé dans le
contexte international du salon Cibustec-
Foodpack, le concept qui a fait ses
preuves depuis la1ère édition, en permet-
tant de réunir dans un unique lieu dif-
férents partenaires de 14 pays pour créer
des échanges et des opportunités con-
crètes de partenariat commercial, tech-

nique ou de recherche.
Des agendas de rendez-vous individu-

els ont été définis à l'avance entre les par-
ticipants via des demandes de rencontres
formulées sur le site internet. Les partici-
pants ont pu avoir jusqu'à 20 rendez-vous
qualifiés sur deux jours.

Cibustec est le salon leader pour la
food industrie depuis 70 ans. Cette année,
la manifestation s’est enrichi grâce au
Concept-FR à Food Pack, une nouvelle
zone d’exposition dédiée aux technolo-
gies pour l’emballage et le packaging des
produits alimentaires.

Depuis 2009, entre 80 et 120 entrepris-
es, universités, laboratoires de recherche
provenant de 10 pays de la Méditerranée
(Italie, France, Espagne, Maroc, Algérie,

Tunisie, Liban, Turquie, Allemagne,
Suisse) participent aux rencontres d’af-
faires Tech Agrifood. Les thématiques
développées se rapportent, notamment,
aux procédés de conservation et transfor-
mation, l’emballage et conditionnement,
le stockage et distribution, le convoyage,
les TIC et systèmes de pilotage, ainsi que
les automatismes.

Les participants ont eu l’opportunité de
rencontrer un nombre important de parte-
naires lors d’un seul événement, présenter
leur savoir-faire, les technologies et pro-
duits lors d'entretiens individuels et confi-
dentiels, établir des partenariats tech-
niques ou commerciaux, mais également
démarrez des projets de recherche con-
joints, construire des partenariats avec des
acteurs de la zone Euromed et obtenir des
informations sur les évolutions techniques
des filières. A. A.
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Pour la promotion des investissements
et des structures d’appui aux entreprises 

SOCIÉTÉ NATIONALE DE TABAC ET ALLUMETTES 

Prochaine mise en service du complexe 
de production de cigarettes de Sig 

PAR RIAD EL HADI 

L e directeur général de la Société
nationale de tabac et des allumettes
(SNTA), Belkacem Moussa, a

annoncé, samedi, la prochaine mise en
service du complexe de production de cig-
arettes à Sig, dans la wilaya de Mascara.
Ce complexe, qui sera inauguré au début
de l’année prochaine, aura une capacité de
production de l’ordre de 35.000 cigarettes
par minute et permettra la création de 80
postes d’emploi, a indiqué ce responsable
lors d’un point de presse, en marge de la
campagne de lancement d'une nouvelle
marque de cigarettes. Le complexe de Sig
absorbera une partie des personnels des
unités de la SNTA d’Oran et de
Mostaganem, fermées pour les dangers
qu’elles représentent pour la santé des
citoyens, du fait qu’elles soient implan-
tées dans le tissu urbain. Le complexe de
Khroub, dans la wilaya de Constantine,
verra, quant à lui, ses capacités de produc-
tion doubler, avec la mise en service de
deux nouveaux trains, a fait savoir le
même responsable. La rencontre avec les

cadres et les partenaires de la SNTA de la
région ouest du pays s’inscrit dans le
cadre d’une campagne d’information et de
communication qui a déjà ciblé les
régions Est et Centre du pays. "La SNTA
est déterminée à passer à l’offensive pour
étoffer sa gamme de produits et se mettre
au diapason des exigences et de la
demande actuelles du marché national", a
indiqué M. Moussa, qui a situé les chal-
lenges de sa société à deux niveaux. Le
premier niveau porte sur la réorganisation
et la modernisation du mode gestion de
l’entreprise pou renforcer sa présence
dans le paysage industriel national et
réduire les effets du marché parallèle. Il
est prévu également l’introduction de la
norme ISO dans la gestion de l’entreprise.
Le deuxième niveau et défi que compte
relever la SNTA est celui du développe-
ment et de la promotion de ses activités
industrielles. "A cet effet, un plan d’in-
vestissement de l’ordre de 6,9 milliards
DA a été lancé pour rattraper 20 années
de retard . Ce plan a été exécuté à 60 %.
A la fin de l’année 2015, nous entamerons

un plan de développement complémen-
taire devant s’étaler jusqu’à l’horizon
2016/2017", a détaillé le responsable de la
SNTA pour qui ce plan vise à renouveler
et à moderniser les moyens de production.
Il a parlé également de l’investissement
dans la ressource humaine par la forma-
tion et la mise à niveau, dans la recherche
et le développement avec notamment le
projet de création à Mostaganem, d’un
centre de recherche et de formation. Il est
aussi prévu la modernisation du labora-
toire de contrôle de la qualité et l’intro-
duction de nouvelles technologies à tous
les niveaux de la production. La SNTA,
rappelle-t-on, dispose d’un effectif de
4.500 travailleurs répartis sur 11 unités de
production, trois unités de soutien, trois
unités commerciales régionales et 48
points de vente répartis à l’échelle
nationale. Son chiffre d’affaires a atteint,
en 2013, quelque 56,6 milliards DA, dont
40 milliards DA versés au Trésor public
au titre de taxes fiscales.    R. E.

8 PROJET DE DÉVELOPPEMENT
DESTINÉS AUX RÉGIONS

DES HAUTS- PLATEAUX À TLEMCEN
Un montant 

de 7 milliards DA 
sera injecté

Pas moins de 8 projets de
développement destinés aux
régions des Hauts-Plateaux de la
wilaya de Tlemcen ont été validés
par le comité local pour la promo-
tion de l’investissement privé, a-t-
on appris samedi auprès du cabi-
net du wali. Ces projets, pour
lesquels 7 milliards DA seront
injectés, ont été orientés vers les
communes des Hauts-Plateaux et
des zones montagneuses, dans le
souci de donner une véritable
impulsion au développement
local et de mettre à niveau
l’ensemble des régions de la
wilaya. Les projets retenus
touchant diverses filières
économiques permettront de
générer 600 postes d’emploi.
Ils portent sur la réalisation d’une
unité de production
d’équipements de kits d’énergie
solaire d’une unité de régénéra-
tion des huiles usagées à El-
Aricha et d’une unité de lavage de
sable dans la commune d’El Gor.
La commune de Terny verra la
réalisation d’une unité de trans-
formation de verre, d’une confis-
erie et de deux autres unités de
confection et de textile alors que
la commune frontalière de Béni
Boussaid abritera une unité de
transformation des algues nutri-
tionnelles à fort dosage en pro-
téine et une unité de production
de détergents bio.
Le comité local pour la promotion
de l’investissement privé de
Tlemcen a également examiné,
lors d'une réunion récente
présidée par le wali, les projets de
réalisation de parkings à étages
qui seront implantés dans les
communes de Tlemcen et
Chetouane. 

R. E.
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JIJEL, SAISON HIVERNALE 

Mise en place d'un plan
préventif de déneigement

En prévision de la saison
hivernale, un plan de
déneigement destiné à faire
face aux éventuelles coupures
de voies de communications
qui risqueraient d’enclaver
certaines communes et
localités montagneuses, a été
mis en place, à Jijel, ont
indiqué, mardi dernier, les
services de la wilaya.

PAR BOUZIANE MEHDI

C e plan comprenant le déploiement
de matériel et des équipements
nécessaires pour la réouverture

des routes qui viendraient à être obstruées
par la neige sera déclenché dès l’annonce
de perturbations atmosphériques et de
l'apparition des premiers flocons, ont pré-
cisé les mêmes services à l'APS, soulig-
nant que la répartition de ces moyens s'ef-
fectuera sur quatre pôles, dont le premier
comprend les zones de Ziama
Mansouriah, d’El-Aouana et
d’Erraguene-Souici.

Quant au second, il englobe les com-
munes de Texenna, de Jijel, de Selma et
de Djmila, alors que le troisième prend en
charge les localités de Taher, de Chahna,
de Bordj T'har et d’Ouled Askeur et le
dernier concerne El Ancer, Bouraoui-
Belhadef, El Milia et Settara.

Selon les mêmes services de la wilaya,
les moyens humains et matériels de la
direction des travaux publics, de la
wilaya, des communes et des entreprises
devant être réquisitionnées en cas de

fortes chutes de neige seront affectés à ces
4 pôles pour intervenir en cas de besoin.
Dans le cadre de ces mesures prises à titre
préventif, pas moins de 179 engins de
travaux publics, dont des chasse-neige,
sont d’ores et déjà mobilisés.

Le wali, Ali Bedrici, a instruit, lors

d'une séance de travail, les chefs de daïra
à l’effet d’organiser, de concert avec les
services des travaux publics, des séances
de "sensibilisation et de responsabilisa-
tion" au niveau de leurs circonscriptions
administratives.                            

B. M.

TIZI -OUZOU, DÉVELOPPEMENT DE LA PME DANS LA WILAYA 

Définition de six filières
porteuses d'opportunité

S ix filières offrant des opportunités
d'implantation, d'exploitation et
d'expansion pour les micros,

petites et moyennes entreprises (PME)
dans la wilaya de Tizi-Ouzou, ont été
présentées, mardi dernier lors d'une ren-
contre, par des consultants internationaux
de l'Organisation mondiale du travail
(OIT).

Selon les résultats de cette étude, projet
d'analyse des économies des micro entre-
prises en Algérie, qui a concerné les
wilayas pilotes de Tizi-Ouzou, Sétif et
Tipasa, et dont les résultats ont été
présentés mardi à la maison de la culture
de Tizi-Ouzou par ses concepteurs, il
s'agit, à court terme, des activités d'éle-
vage (tout type d'élevage), de valorisation
des produits agricoles, de fabrication de
produits d'hygiène et de nettoyage, de
bijoux traditionnels et d’orfèvrerie, ainsi
que des activités du bâtiment et du
tourisme de montagne.

A moyen terme, certaines activités res-
teront toujours porteuses, telles que l'éle-
vage et la valorisation des produits agri-
coles, auxquelles s'ajouteront les presta-
tions et services aux personnes (âgées ou

handicapées, à domicile), le travail de la
pierre pour les besoins du secteur du bâti-
ment, activités du bâtiment (maçonnerie,
plomberie, vitrerie...) et le métier de
guide touristique.

Sayeh Hassiba et Ahmed Gdoura, deux
consultants internationaux auprès de
l'OIT ont présenté les résultats de cette
analyse ayant pour intitulé "Projet Alice",
indiquant qu'au cours de l'année 2015,
chacune des filières proposées fera l'objet
d'un approfondissement afin de préciser
les activités ou grappe d'activités à entre-
prendre. "Pour chaque filière des profils
de projets-types de petite et moyenne
entreprises seront proposés afin d'aider
les entrepreneurs et les conseillers des
agences d'appui à orienter les initiatives
des nouveaux promoteurs", ont-ils
observé.

S'agissant de la wilaya de Tizi-Ouzou,
une filière sera sélectionnée comme cas
pilote et fera l'objet d'un approfondisse-
ment afin d'explorer la portée réelle de la
filière, les marchés potentiels, le savoir-
faire, les technologies à utiliser, les
processus de création de valeur sur toute
la chaîne de fabrication ainsi que les pos-

sibilités d'implantation de l'activité, a-t-
on informé. Ces six filières ont été
dégagées à l'issue d'une collecte de don-
nées et d'une enquête sur le terrain qui a
concerné 155 petites et moyennes entre-
prises en activité, créées dans le cadre des
dispositifs d'aide à la création d'emploi
(Ansej, Cnac et Angem) et 55 porteurs de
projets formant une population totale de
2 1 0
individus, dont 15,7 % de femmes, ont
souligné les deux consultants.

Une fiche du projet-type pour l'activité
qui esquissera les équipements, les
investissements et ressources à engager,
ainsi que les conditions de réussite de
l'activité, la rentabilité, les retombées
attendues et un guide méthodologique
pour l'approfondissement des filières
seront proposées dans le cadre de ce pro-
jet, ont fait savoir Mme Sayeh et M.
Gdoura.

Le "Projet Alice", qui vise la promotion
de l'emploi décent en Algérie par le
développement de micro, petites et
moyennes entreprises pour les jeunes,
s'inscrit dans une stratégie d'appui au
développement local dans les wilayas

EL-OUED
Utilisation des

énergies
renouvelables

dans l'agriculture
saharienne 

Des participants au 10e Salon
de l'agriculture Sud-Agral ont
appelé, depuis El-Oued, à la néces-
saire utilisation des énergies renou-
velables pour le développement de
l'agriculture saharienne. Chercheurs
universitaires et agronomes ont, lors
d'une rencontre tenue en marge du
Salon à l’université Hamma-
Lakhdar, préconisé l’adoption des
énergies renouvelables, dont le
solaire et l'éolien, deux ressources
abondantes dans le sud du pays
pour déveloper l'agriculture dans la
région. Selon eux, la démarche de
développement de l’agriculture
saharienne est intimement liée à l’u-
tilisation, par l'agriculteur, de l’én-
ergie solaire dans les différents seg-
ments de l'exploitation et dans l'éle-
vage. Les participants ont égale-
ment mis en exergue d’autres
thèmes inhérents aux avantages de
l’exploitation des énergies alterna-
tives, notamment dans les sys-
tèmes de froid, de stockage et de
conditionnement des récoltes dans
les chambres froides fonctionnant à
l’énergie solaire, et également dans
la production animale. Placé sous le
signe "Le Sahara : terre d’avenir",
le 10e salon Sud-Agral s’est déroulé
avec la participation de plus de 80
sociétés, dont 37 étrangères issues
de 13 pays.

LAGHOUAT
Réalisation de 31
centraux dotés du
système “Msan”

en 2014
Au moins 31 centraux téléphoniques
dotées du système de télécommuni-
cations multiservices "Msan" (télé-
phonie internet-télévision) ont été
réalisés dans la wilaya de Laghouat
en 2014, a-t-on appris lundi auprès
de la direction opérationnelle locale
des télécoms . Ces nouvelles instal-
lations, en exploitation, sont répar-
ties entre le chef-lieu de wilaya (25),
la commune d’Aflou (4) et celle de
Hassi-R’mel (2), a-t-on précisé. La
généralisation de ce support tech-
nologique s’inscrit au titre d’un pro-
gramme de l’entreprise Algérie
Télécom (AT) visant la modernisa-
tion des prestations téléphoniques en
mode fixe et d’assurer un meilleur
accès à l’internet à haut débit. Dans
le même cadre, une enveloppe de 70
millions DA a été réservée à la réali-
sation de nouveaux raccordements
en fibre optique pour l’ensemble des
établissements publics à travers la
wilaya. En parallèle, les prestations
de la téléphonie 4G en mode fixe,
offertes dans une première phase
aux institutions (publics et privées),
ont été lancées dernièrement au
profit des particuliers. 

APS
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BECHAR, PROJETS ROUTIERS ET OUVRAGES D'ART

Prise en compte des 
spécificités climatiques

Dans la wilaya de Béchar, la
réalisation des projets routiers
et ouvrages d’art doit
dorénavant tenir compte des
spécificités climatiques de la
région et des risques de crues
des oueds, a indiqué le wali
de Béchar.

PAR BOUZIANE MEHDI

S elon l'APS, lors d’une visite de tra-
vail dans la commune d’Igli (160
km au sud de Béchar), Mohamed

Sallamani, a précisé qu'à l’avenir, les
travaux de construction de routes et d’ou-
vrages d’arts sur les lits des oueds doivent
être faits selon les techniques propres à la
réalisation de pareilles infrastructures en

milieu saharien, pour éviter les dégâts que
causent à chaque fois les intempéries et les
crues des oueds, comme cela a été le cas
lors des intempéries qu’a connues la wilaya
du 4 au 7 décembre en cours .

Durant quatre jours, cette collectivité a
été complètement isolée à cause de ces
intempéries et des crues des oueds
Zousfana et Saoura.

L’utilisation de techniques particulières
tenant compte des conditions climatiques
sahariennes, qui différent totalement de
celles répandues dans les régions du nord
ou humides, est l’unique solution pour faire
face aux dégâts causés par les crues et les
intempéries dans la région, ont estimé des
experts et techniciens locaux du secteur des
travaux publics.

Ces techniques spécifiques portent
essentiellement sur la pose de couche de
roulement souple pour plier, sans rompre,
avec des matériaux pouvant supporter des

déformations élastiques réversibles, a
souligné l'APS, ajoutant que le surdimen-
sionnement des ouvrages d’arts se trouvant
sur les lits des oueds est l’autre mesure
souhaitée par les mêmes techniciens pour
faire face aux crues, dont celle d’oued
Zousfana qui a complètement obstrué un
pont à l’entrée nord de la ville d’Igli par la
boue et autres objets qu’elle a charriée
durant plus de 48 heures. Dans la wilaya de
Béchar, le réseau routier se compose de
1.108 km de routes nationales et 486 km de
chemins de wilaya dont d’importants
tronçons, tant au nord qu’au sud du terri-
toire de la wilaya, sont traversés par des
oueds à fort débit d’eau, à l’instar des
oueds Saoura, Zousfana et Kaloum, dont
les crues perturbent la circulation routière
et isolent certaines localités. D’où la néces-
sité de la révision des schémas et méthodes
de réalisation d’ouvrages d’arts sur les lits
de ces oueds.              B. M.

U n centre militaire régional pour
la prise en charge des éléments
et ayants droits de l’Armée

nationale populaire atteints de cancer sera
bientôt réalisé à Constantine, a indiqué le
général

Mabrouk Cheddadi, directeur général
de l’hôpital militaire régional universi-
taire de Constantine (HMRUC), le
commandant Abdelali Benbaâtouche.

S’exprimant en marge des travaux de la
1ère journée d’Oncologie du HMRUC, le
général Cheddadi a notamment souligné
l’importance de cette future structure
décidée par le haut commandement du
ministère de la Défense nationale.

L’officier supérieur de l’ANP a affirmé,
dans un entretien à l’APS, que ce futur

centre à vocation régionale sera érigé
dans l’enceinte même de l’hôpital mili-
taire régional universitaire de Constantine
et aura une capacité de 130 lits dont une
trentaine sera réservée à l’hôpital du jour,
également prévu dans ce projet.

Les études sont  en cours et la réception
est attendue pour la fin de l’année 2017, a
indiqué le général Cheddadi, précisant
que cette nouvelle structure sera dotée de
toutes les compétences et équipements
technologiques nécessaires à son fonc-
tionnement.

Une fois opérationnel, le centre
régional anti-cancer de l’hôpital militaire
régional universitaire de Constantine
(HMRUC) « contribuera à alléger la
pression sur  l’hôpital militaire d’Aïn

Naâdja dans la prise en charge des
malades du cancer en matière de
thérapie, de diagnostic, de radiologie, de
chirurgie, de chimiothérapie et de radio-
thérapie », a-t-il indiqué.

Le général Mabrouk Cheddadi a
ouvert, au nom du général major com-
mandant de la 5e région militaire (5e RM),
les travaux de la 1re journée oncologique
du HMRUC, consacrée aux cancers
uro-génitaux chez l’Homme.

Les cancers du rein, de la prostate et de
la vessie ont constitué les principaux axes
du débat sur les communications des pro-
fesseurs, maîtres assistants et spécialistes
en oncologie venus de différentes régions
du pays pour participer à cette rencontre.  

APS

GUELMA
Développement
du secteur de la
communication 

Le ministre de la Communication, Hamid
Grine, a affirmé mardi à Guelma, que
son département prépare plus de 20
avant-projets de nouvelles lois touchant
aux différents aspects des métiers de la
presse afin de faire réaliser un bond qual-
itatif au secteur.
La majorité de ces avant-projets de loi
qui s’inscrivent "dans le cadre du grand
programme du président de la
République portant professionnalisation
du secteur", sera présentée au cours de la
session de printemps de l’Assemblée
populaire nationale, a précisé le ministre
lors d'une conférence de presse animée
au terme de sa visite de travail dans cette
wilaya. Certains de ces avant-projets,
dont ceux relatifs au sondage d’opinion,
à la publicité, à l’agence de promotion de
l’image de l’Algérie, aux agences de
communication et au statut du journaliste
seront présentés "pour la première fois",
a indiqué Hamid Grine.
Le ministre a notamment souligné que
l’avant-projet de loi portant création
d’une "Agence de promotion de l’image
de l’Algérie à l’étranger" a été finalisé et
sera déposé prochainement au secrétariat
général du gouvernement. Hamid Grine a
déclaré, dans ce contexte, que le gou-
vernement est bien conscient de la néces-
sité d’entretenir l’image de l’Algérie à
l’étranger "en recourant aux énergies
locales ou aux agences internationales,
sans aucun complexe". Il a inspecté au
cours de sa visite les installations de
Télédiffusion d’Algérie, sur les hauteurs
du mont de la Maouna, dans la commune
de Bendjerah, et le siège de la radio
régionale de Guelma où il a donné son
accord pour son extension et sa dotation
d’équipements
modernes.

GUELMA
Ouverture

de 7 sièges de
sûreté urbaine  

7 sièges de sûreté urbaine et une unité
mobile de la Police judiciaire seront
prochainement créés à Oran. La décision
d’Abdelghani Zaâlane, de créer de telles
structures intervient en application des
instructions du ministre d’Etat, ministre
de l’Intérieur portant sur la nécessité de
prendre en charge les préoccupations du
citoyen sur différents plans et d’assurer
sa sécurité, selon la même source. La
décision a été prise à la suite des visites
menées par le chef de l’exécutif dans
différents quartiers et communes de la
wilaya, a-t-on souligné. Les nouveaux
sièges de sûreté urbaine seront implantés
dans les localités de Sidi Bachir et
Belgaïd dans la commune de Bir-El-Djir,
à haï Chahid-Mahmoud dans la com-
mune de Hassi Bounif, à la cité 800-
Logements à Oued Tlelat et dans les
communes de Gdyel, Bousfer et Mers-
El-Hadjadj. L'unité mobile de la Police
judiciaire sera créée à hai Chahid-
Mahmoud à forte densité démo-
graphique, situé à l’entrée est de la ville
d’Oran et qui accuse un manque en struc-
tures de sécurité. 2 critères ont été pris en
considération dans le choix des sites, à
savoir le caractère populaire du quartier
et la forte densité engendrée notamment
par les opérations de relogement effec-
tuées par la wilaya depuis début 2014.  

APS

CONSTANTINE, PRISE EN CHARGE DES ÉLÉMENTS DE L’ARMÉE NATIONALE POPULAIRE

Projet d'un centre militaire 
anti-cancer



L'aviation israélienne a
bombardé, vendredi, des
installations du Hamas dans
la bande de Ghaza pour la
première fois depuis la
guerre dans le territoire
côtier palestinien cet été.

L' armée israélienne dit avoir
riposté à un tir de roquette
palestinienne un peu plus

tôt dans la journée.
Israël a frappé dans le secteur de

Khan Younès, dans le sud de la bande
de Gaza. Selon des responsables hospi-
taliers palestiniens, il n'y a pas eu de
victime.

La roquette palestinienne tirée
précédemment a atterri dans un champ
dans le sud d'Israël, sans faire de vic-
time elle non plus.

Deux précédents tirs de roquettes
palestiniennes n'avaient pas donné lieu
à de représailles israéliennes.

Israël a lancé, le 8 juillet, une offen-
sive militaire sur la bande de Gaza
avec l'objectif déclaré de mettre fin aux
tirs de roquettes palestiniennes sur son
territoire. Les hostilités ont pris fin le
26 août dans le cadre d'une trêve con-
clue sous les auspices de l'Egypte.

Ces sept semaines de conflit ont fait
plus de 2.100 morts côté palestinien,
essentiellement des civils, selon le

ministère de la Santé de Ghaza. Cette
guerre a coûté la vie à 67 soldats
israéliens et six civils en Israël.

Egalement vendredi, quatre manifes-
tants palestiniens ont été touchés aux
jambes par des tirs israéliens pour

avoir ignoré des avertissements leur
interdisant d'approcher de la clôture
séparant la bande de Ghaza de l'Etat
hébreu, ont déclaré l'armée israélienne
et des responsables médicaux de Gaza.

R. I./Agence
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Le cessez-le-feu vole en éclats

L a Corée du Nord a proposé,
samedi, aux Etats-Unis une
enquête conjointe sur la cyber-

attaque massive dont a été victime fin
novembre le groupe Sony Pictures et a
nié en être responsable, au lendemain de
menaces de rétorsion du président
Obama contre Pyongyang.

"Puisque les Etats-Unis répandent
des allégations sans fondement et nous
diffament, nous leur proposons une
enquête conjointe", a indiqué le min-
istère nord-coréen des Affaires
étrangères.

"Sans aller jusqu'à recourir à la tor-
ture comme l'a fait la CIA américaine,
nous avons les moyens de prouver que
nous n'avons rien à voir avec cet inci-
dent", a ajouté le ministère, cité par l'a-

gence de presse officielle KCNA.
"Nous ne tolérerons jamais que qui ce
soit insulte notre plus haute autorité", a
ajouté le ministère, en référence au film
"L'interview qui tue", une comédie
satirique sur un complot fictif de la CIA
pour assassiner le leader nord-coréen
Kim Jong-un. Sony a finalement renon-
cé à sortir en salles cette comédie après
la cyber-attaque d'envergure
revendiquée par le groupe de pirates
informatiques GOP ("Guardians of
Peace"), au cours de laquelle d'innom-
brables informations ont été dérobées et
certaines mises en ligne.

Sony a aussi reçu des menaces évo-
quant les attentats du 11-Septembre
pour les salles qui diffuseraient la
comédie. "Au cas où nous aurions à

exercer des représailles, nous ne mène-
rions pas d'attentats terroristes contre
des spectateurs innocents dans des ciné-
mas mais des attaques frontales contre
ceux qui se livrent à des activités hos-
tiles" contre la Corée du Nord, poursuit
le ministère nord-coréen.Les Etats-Unis
s'exposent à "de graves conséquences
s'ils refusent notre proposition (d'en-
quête conjointe) et continuent de se
répandre sur des supposées représailles
contre nous", conclut le ministère.

Vendredi, le président Barack Obama
avait promis que les Etats-Unis
"répondraient" à la Corée du Nord,
désignée comme l'auteur de la plus
grave cyber-attaque jamais menée dans
le pays.

Agence

CYBER-ATTAQUE CONTRE SONY

Pyongyang propose une enquête conjointe

L’ organisation terroriste qui
contrôle une partie de la
Syrie et de l'Irak a décidé

l'exécution à Raqqa d'une centaine de
ses combattants qui souhaitaient
déserter les combats. Selon le
Financial Times, la méfiance à l'égard
des combattants étrangers ne cesse
croître au sein du groupe djihadiste
Etat islamique (EI). Un activiste
opposé au régime syrien et à l'EI, qui
témoignait sous couvert de l'anonymat
et que le Financial Times dit "bien
connaître", affirme qu'une centaine de

ses combattants étrangers ont été exé-
cutés, alors qu'ils tentaient de fuir les
combats, dans la ville de Raqqa, au
nord de la Syrie.

Selon des membres d'EI à Raqqa,
une police militaire a, en effet, été
créée pour s'occuper des combattants
étrangers tentant de déserter les com-
bats, donnant lieu à des dizaines de
fouilles de domicile des combattants et
à autant d'arrestations.

Depuis le lancement en août de la
campagne de frappes aériennes menée
par la coalition formée par les Etats-

Unis, le groupe djihadiste a perdu du
terrain et vu le nombre de ses membres
tués augmenter notablement. Cette
semaine, le Pentagone a affirmé que
plusieurs chefs du groupe EI en Irak
avaient été tués par les frappes aéri-
ennes de la coalition.

En 40 jours, entre octobre et novem-
bre, quelque 2.000 raids ont fait plus
de 500 morts, selon l'Observatoire
syrien des droits de l'Homme (OSDH),
une ONG qui dispose d'un réseau de
militants et sources médicales sur le
terrain.

ILS VOULAIENT FUIR LES COMBATS

Le groupe Etat islamique 
exécute 100 djihadistes

COLOMBIE
Les Farc tuent huit
soldats et policiers

Les rebelles des Farc ont tué cinq militaires
vendredi en Colombie dans une embuscade ten-
due quelques heures seulement avant l'entrée en
vigueur de leur trêve unilatérale et permanente
annoncée mercredi, a déclaré l'armée colombienne.

Les Forces armées révolutionnaires de Colombie
(Farc) ont attaqué une patrouille venue inspecter
un tronçon d'autoroute endommagé juste aupara-
vant par une bombe. Les militaires ont été tués par
des explosions et des tirs de mitrailleuses, selon
l'armée. L'attaque s'est produite dans la province de
Cauca, dans le sud-ouest de la Colombie. Trois
policiers ont aussi été tués dans une attaque com-
mise par l'ELN, un autre groupe rebelle de moin-
dre importance. Les Farc ont annoncé de manière
inattendue mercredi qu'ils respecteraient à partir de
ce samedi une trêve unilatérale à durée illimitée.
Le gouvernement a rejeté leur demande de confier
la supervision de cette trêve à une organisation
internationale indépendante. Le mouvement rebelle
ne s'est plus exprimé depuis sur ce projet de
cessez-le-feu, ce qui alimente les doutes sur sa
réalité. Les Farc et le gouvernement du président
Juan Manuel Santos sont engagés depuis fin 2012
dans des négociations de paix destinées à mettre
fin à un conflit d'un demi-siècle qui a fait environ
220.000 morts.

MALGRÉ EBOLA
Le Liberia élit
ses sénateurs

Les Libériens ont voté samedi, sans incidents,
pour renouveler la moitié des sièges du Sénat, un
scrutin reporté plusieurs fois en raison de
l'épidémie d'Ebola qui frappe le pays le plus
touché en Afrique de l'Ouest, région dans laquelle
le chef de l'ONU, Ban Ki-moon, effectue une
tournée. Ban Ki-moon est arrivé samedi dernierà
Conakry, en Guinée, premier pays touché par le
virus et où la crainte d'Ebola a provoqué vendredi
une explosion de violence dans la ville de
Kissidougou, située dans le sud. Des centaines de
jeunes, craignant une contamination de leur quarti-
er, y ont vendredi empêché très violemment l'in-
stallation d'un centre de traitement d'Ebola de
Médecins sans frontières (MSF), a-t-on appris
samedi de source sécuritaire. "Ils ont d'abord
saccagé les installations, notamment des tentes de
MSF, mis le feu aux bâches et cassé des chaises
pour enfin chasser le personnel sanitaire et officiel
qui avait pris place sur les lieux", a expliqué le
commissaire Houlémou, joint au téléphone depuis
Conakry. A l'intérieur du pays, le vote s'est pour-
suivi, selon des témoins joints par l'AFP. Aucun
incident n'a été rapporté pour ce scrutin initiale-
ment prévu le 14 octobre, mais reporté au 16
décembre avant d'être fixé à samedi.

ETATS-UNIS
4 détenus afghans de
Guantanamo renvoyés

dans leur pays
Quatre détenus afghans de la prison américaine de
Guantanamo ont été rapatriés dans leur pays d'orig-
ine, a annoncé le Pentagone samedi. Shawali
Khan, Khi Ali Gul, Abdul Ghani et Mohammed
Zahir ont été libérés de la prison située à Cuba
après un "examen minutieux" de leurs dossiers,
notamment l'aspect sécuritaire, explique le min-
istère américain de la Défense dans un commu-
niqué. Après le transfèrement des quatre hommes,
il reste désormais 132 hommes dans le centre de
détention. Ces libérations, et celles de six autres
détenus envoyés en Uruguay au début du mois,
permettent à l'administration américaine de se rap-
procher du but énoncé par le président Barack
Obama dès 2009: fermer la prison de Guantanamo,
symbole de la très controversée "Guerre contre le
terrorisme" lancée par George W. Bush juste après
les attentats du 11-Septembre.

Agence
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ILS REPRÉSENTENT 30 % DU PIB NATIONAL

L’Etat continuera à subventionner
les produits importés

PAR RIAD EL HADI

M algré les chutes des prix du
pétrole l’Algérie ne compte
pas réviser sa politique de

subvention. C’est ce qu’a déclaré le
ministre du commerce, Amara
Benyounes, jeudi dernier en marge
d’une séance consacrée aux questions
orales à l’APN. Le ministre était
formel "aucune subvention ne sera
touchée". La politique du gouverne-
ment restera inchangé en dépit des
avertissement des économistes et les
institutions économiques interna-
tionales. 
Pour les spécialistes, l’Etat devrait
plutot investir pour soutenir la pro-
duction nationale que de subvention-
ner des produits importés. Le montant
des subventions pour l’année 2015
représenetra 30% du PIB nationale à
savoir plus de 60 milliards de dollars. 
Déjà que la semaine dernière le gou-
verneur de la Banque d’Algérie avait
tiré la sonette d’alarme. Selon lui, les
réserves de change suffiront à assurer
35 mois d’importations. La situation
est très préoccupante puisque durant
le premier semestre de cette année, la
balance des paiements globale a
dégagé un déficit de 1,32 milliard de
dollars contre un excédent de 0,88
milliard de dollars durant la même
période de 2013.
Dans un rapport, en octobre dernier,
la Banque mondiale avait affirmé que
le solde du compte courant de
l’Algérie pour 2014 devrait virer au
négatif. Les prévisions pour 2015
sont encore plus mauvaises. Cela sig-
nifie que le pays dépense plus qu’il
ne gagne, selon ce rapport sur les
"Subventions Corrosives" dans les
pays de la région Mena. Dans la série
"Mena Economic Monitor", il est
constaté que la performance
économique de la région Mena en
2014 "est encore plus mitigée, et dans
certains cas, plus décevante". La
croissance économique dans cette
région devrait être de "3 % pour cette
année, mais cette moyenne masque
une grande différence" entre les
revenus et le niveau développement
des pays concernés.
"Les subventions sont encore plus
élevés dans les pays exportateurs
d'hydrocarbures : l'Algérie, l'Iran,
l'Irak et l'Arabie saoudite. Elles
dépassent 10 % du PIB", indique le
document.
Lorsque les ressources le permettent,
les subventions ont un impact moins
important sur les finances du pays.
Mais en périodes de vaches maigres,
marquées par le recul des recettes

pétrolières, les subventions plombent
la croissance économique. Selon ce
rapport, la croissance économique
globale de l’Algérie "a été lente en
raison d’une baisse de la production
d'hydrocarbures". "Alors que la
croissance hors hydrocarbures a été
vigoureuse, dépassant 6,5 % en
moyenne depuis 2010, la croissance
globale n’a été en moyenne que de 3
% parce que la production d'hydro-
carbures a été en baisse. Cela a
également eu un fort effet sur le solde
du compte courant qui baissé d'un
excédent de 6 % du PIB en 2012 à un
déficit de 0,5 % du PIB en 2014",
explique le rapport. Les prévisions
pour 2015 ne sont pas bonnes,
puisque le document indique que le
solde du compte courant de l’Algérie
devrait baisser encore jusqu’à attein-
dre -2,2 % du PIB, alors qu’il était,
selon la même source, de 9,9 % en
2011, 6 % en 2012 et 0,3 % en 2013.
Le solde du compte courant, qui
traduit la capacité ou le besoin de
financement d’une économie
nationale, signifie, s’il est négatif,
que le pays dépense plus qu’il ne
gagne.

Une politique qui profite
aux riches

Dans un rapport publiée en juillet
dernier, le Fonds monétaire
International a classé l’Algérie parmi
les rares pays au monde à subvention-
ner encore le prix y compris de la
baguette de pain en plus de produits
alimentaires et énergétiques. Ce n’est
pas une si mauvaise chose en soi
d’aider les couches les plus défa-
vorisées a manger à leur faim. Or, il
se trouve que ce système de subven-
tion massif de presque tous les pro-
duits profite surtout aux nantis de la
république. Une inconséquence
économique selon le FMI qui trouve
que  ces subvention sont "coûteuses
et inefficaces", suggérant que les pays
qui n’ont pas encore entrepris de
réformes en la matière devraient com-
mencer à s’y préparer en améliorant
la transparence et la sensibilisation au
coût des subventions et en mettant en
place des dispositifs efficients de pro-
tection sociale.
Pour l’institution de Bretton Woods,
des pays comme l’Algérie ne pour-
ront pas continuer à supporter
indéfiniment ce «fardeau de plus en
plus difficile à supporter». Chez les
pays exportateurs de pétrole, ces sub-
ventions se sont élevées à 204 mil-
liards de dollars selon le FMI. 22 mil-
liards de dollars, soit 0,7 % du PIB,
ont été alloués par ces pays pour

soutenir l’importation de produits ali-
mentaires en 2011.
Dans son étude consacrée à "La
réforme des subventions en région
Mena, le Fonds recommande aux
pays de la région, qui n’ont pas
encore entamé ces réformes, à l’im-
age de l’Algérie, de s’y atteler le plus
tôt possible.
Motif ". Le FMI pense que ces pays
doivent "préparer leurs opinions
publiques sur les coûts engendrés qui
constitueront un fardeau de plus en
plus difficile à supporter à l’avenir".
Il en veut pour preuve que ces pays de
la région Mena comptent exclusive-
ment sur la rente pétrolière pour
financer ces subventions. Le FMI cite
expressément des pays comme
l’Algérie, le Bahreïn et le sultanat de
Oman, qui sont, lit-on "dans une
nécessité urgente" de lancer des
réformes de leurs systèmes de sub-
ventions, ajoute encore le FMI.
"Dans ces pays, la réforme des sub-
ventions pourrait financer des
dépenses plus ciblées et mieux pro-
téger les pauvres et pourrait égale-
ment soutenir les dépenses de pro-
duction pour les générations futures
une fois que les réserves de pétrole
sont épuisées", lit-on dans le docu-
ment. Pour le cas de l’Algérie, le FMI
estime que les vulnérabilités  budgé-
taires, liées à l’évolution du secteur
des hydrocarbures, "se dégradent.
Malgré une consolidation budgétaire
en cours, les finances publiques ne
sont pas sur une trajectoire souten-
able. La politique budgétaire est de
facto pro-cyclique (qui baisse pen-
dant les récessions et augmente pen-
dant les expansions, ndlr), et le
déficit primaire hors hydrocarbures
est bien dessus de son niveau durable
à long terme et devrait se traduire en
épargne publique négative nette à
long terme, en raison de l’absence de
réformes pour contenir les dépenses
courantes et l’augmentation des
recettes", note le document.

Des subventions pour une
paix sociale

En 2012, l’Office algérien interpro-
fessionnel des céréales (OAIC) a reçu
des subventions de 166.18 milliards
de dinars et l’Office national inter-
professionnel du lait (Onil) a été des-
tinataire de 44.44 milliards de sub-
ventions de l’État, selon les chiffres
fournis par la Cour des comptes. Ces
mécanismes de régulation des prix
des céréales et du lait permettent de
maintenir le prix de ces denrées de
première nécessité à un prix abord-
able pour le citoyen algérien.

L’État, à travers ses différents pro-
grammes de logements promotion-
nels aidés, dont le plus connu est
l’AADL, soutient l’accès à l’habitat à
hauteur de 404.98 milliards de dinars
en 2012, soit 14.21 % du budget
d’équipement total.
La participation de l’État aux dépens-
es de fonctionnement des établisse-
ments publics hospitaliers a atteint les
360,34 milliards de dinars, note le
rapport. À l’école, les subventions
aux cantines scolaires ont atteint
14,21 milliards de dinars en 2012,
selon la même source.
Le prix de l’eau, provenant des sta-
tions de dessalement d’eau de mer,
est entièrement pris en charge par le
ministère des Ressources en eau,
selon la Cour des comptes qui ne
fournit pas d’indications chiffrées du
coût de cette prise en charge. Le rap-
port fait l’impasse sur les prix des
carburants. Subventionnés par l’État,
ils figurent parmi les plus bas au
monde.

Subventions fiscales
et  Ansej  

Les dépenses fiscales, au titre de sup-
pression ou allègement de la TVA et
droits de Douanes pour certains
secteurs d’activité, ainsi que les
exonérations fiscales des projets d’in-
vestissement sont assimilables à des
subventions. À titre d’exemple, les
abattements fiscaux accordés dans le
cadre de l’importation de blé, de
sucre et de médicaments, atteignent
un montant cumulé de 150,3 milliards
de dinars, soit près de 2 milliards de
dollars. Par ailleurs, les exonérations
d’impôts accordées aux projets du
couple Aandi/Ansej ont coûté 136
milliards à l’État. Dans l’ensemble,
en incluant les autres dépenses fis-
cales de cet ordre, le budget alloué à
la couverture de ces niches fiscales en
2012 est de 572,24 milliards de
dinars, soit l’équivalent de 7,5 mil-
liards de dollars.
Il est à noter aussi l’attribution de
subventions jugées inutiles. En effet,
certains organismes et établissements
bénéficient des largesses de l’État
alors qu’ils n’ont pas d’existence
juridique ou sont en situation de ces-
sation d’activité. La Cour des
comptes relève également le cas de
l’Agence nationale de développement
des PME (ANDPME) qui a perçu une
subvention de 105 millions DA, bien
que le reliquat de l’exercice précé-
dent (2011) couvrait largement les
besoins de l’ANDPME.

R. E.

LIBRE ÉCHANGE EUROPE-AFRIQUE

Un commerce à sens unique

PRIX DU PÉTROLE
Le ministre saoudien "convaincu"

que les cours vont remonter

I ls ont été nombreux à voir dans
les échanges entre l’Europe et
l’Afrique un "libre-échange à

sens unique", sans se rendre
compte que leurs critiques révélent
en réalité une forme de condescen-
dance à l'endroit des Africains, qui
ne seraient pas capables d'assurer
leurs propres intérêts vis-à-vis des
Européens "prédateurs".
Dans cet article, édité par un média
français, la politique européenne
est fortement critiquée. 
Quand il n’est pas question du
traité transatlantique, les militants
altermondialistes de tous bords se
déploient pour critiquer l’ensemble
des traités commerciaux interna-
tionaux, et le principe même de
libre-échange. L’accord conclu
avec le Canada est ruineux pour les
citoyens européens. L’accord con-
clu avec Singapour, pourtant salué
comme le fut celui signé avec la
Corée du Sud en 2011, ne profit-
erait qu’à quelques grands groupes
internationaux.
Voici qu’il en est de même avec
l’Accord de partenariat
économique signé entre l’Europe
et l’Afrique. Cette fois, ce ne sont
pas les citoyens européens qui vont
être broyés par cet acte infâme ; ce
sont les populations africaines.
Voilà, en un trait de plume restauré
le citoyen européen au rang de
colon comparé à son homologue
africain. Il y a dans ce propos un
relan de commisération foncière-

ment raciste à considérer que le
grand (Capital) blanc est tellement
supérieur au petit noir qui n’aura
rien à gagner dans ces affaires –
compliquées – de libre-échange.
Il est tout de même assez sur-
prenant de voir que quand le Grand
capital spoliateur américain est
absent du débat, comme en l’e-
spèce où il n’est question que
d’Europe et d’Afrique, l’ennemi
reste incarné par les grands
groupes internationaux. Le Grand
capital, l’odieuse finance est donc
américaine, maintenant
européenne, demain sûrement asia-
tique... Goûtons notre plaisir, rien
qu’un instant, de voir notre
Europe, habituellement présentée
comme à bout de souffle, engluée
par une crise infinie, briller de
mille feux étincelants comparée à
la pauvre petite Afrique.
L’Afrique n’est pas parfaite, souf-
fre de bien des maux. Son histoire
plus que millénaire reste très jeune
économiquement, juridiquement,
politiquement… Mais elle dispose
de tellement de forces qu’il est
condescendant de sous-estimer.
L’APE ne consiste pas pour les
Européens à spolier chaque grain
d’or, chaque diamant et chaque
goutte de pétrole, mais à établir les
bases d’un commerce international
régulé entre Afrique et Europe.
Certes, la notion même de com-
merce suppose circulations moné-
taires, enrichissements ; autant de

concepts qui peuvent rebuter ceux
qui rêvent d’une vie de troc et d’él-
evage.
Malheureusement, la mondialisa-
tion est en marche (depuis bien des
années), le commerce international
une réalité. Deux possibilités exis-
tent. L’une consiste à rester prostré
et laisser le monde avancer. L’autre
consiste à y participer. Le combat
peut être rude, c’est le propre du
commerce de récompenser le fort,
l’audacieux, le créatif, l’aventurier.
Autant de qualités dont l’Afrique,
pas moins que l’Europe, dispose
pleinement.
L’APE est une chance pour
l’Afrique en lui permettant d’ex-
porter librement en Europe ses pro-
ductions, l’Europe étant son pre-
mier marché. La facilitation du
commerce extérieur africain ne
peut pas ne pas être bénéfique pour
ses populations pour autant qu’il
soit normé.
Nul ne peut contester l’opportunité
qui se présente de réguler le com-
merce entre Europe et Afrique dont
l’état actuel n’est guère glorieux,
alimenté par les désirs d’en-
richissement de quelques potentats
locaux au mépris des conséquences
humaines autant qu’environ-
nementales. 
Mettre un terme à ces contrats
négociés sans vergogne par
quelques grands groupes avec cer-
tains chefs d’Etat africains suppose
de bénéficier d’un cadre contraig-

nant que seul un accord interna-
tional peut offrir.
Les thèmes potentiellement cou-
verts par l'APE vont, en effet, très
au-delà du commerce des
marchandises et concernent les
services et l'investissement, mais
surtout des notions absolument
fondamentales telles que le
développement durable, la mise en
place de dispositifs de concur-
rence, la facilitation des échanges
et la transparence des marchés
publics.
Il serait possible de rajouter les
droits de l’homme ou les disposi-
tions anti-corruption.
Sauf à être ivre d’une idéologie
marxiste, nul ne conteste que
l’APE et une chance pour
l’Afrique de s’élever au rang de
puissance commerciale, de se
débarrasser de quelques mauvaises
pratiques et d’améliorer foncière-
ment le sort de ses populations.
Il suffit, pour ce faire, de le corréler
avec des exigences de régulation et
de gouvernance qui sont déjà
présentes dans le corpus du droit
Ohada (Organisation pour
l’Harmonisation en Afrique du
Droit des Affaires) dont le contenu
s’enrichit jour après jour, notam-
ment grâce aux travaux menés par
la Francophonie.
Cessons de considérer avec com-
misération le continent africain et
permettons-lui de s’élever au rang
de puissance qu’il mérite.

L e ministre saoudien du
Pétrole Ali al-Nouaïmi s'est
dit dimanche "convaincu"

que les cours allaient remonter et
a attribué l'effondrement des cours
du brut au "manque de coopéra-
tion" des pays non-membres de
l'Opep. "Je suis convaincu que les
marchés pétroliers vont se rétablir
et que les prix vont remonter", a
déclaré M. Nouaïmi, dont le pays
est membre de l'Organisation des
pays exportateurs de pétrole
(Opep), devant un forum sur
l'énergie réuni à Abou Dhabi.
Le ministre émirati de l'Energie
Suhail al-Mazroui a pour sa part
affirmé que l'excédent des pays
producteurs non membres de
l'Opep était à l'origine de la chute
des prix.
"Une des principales raisons (de la
chute des prix) est la production
irresponsable de certains produc-
teurs hors de l'organisation" de
l'Opep, a accusé le ministre
devant le forum.

Les cours du pétrole ont perdu
environ 50 % depuis la mi-juin,
affectés par l'abondance de l'offre,
le renforcement du dollar et la fai-
blesse de la demande dans un

contexte de ralentissement de
l'économie internationale.
L'Opep a décidé fin novembre de
garder son plafond de production
à 30 millions de barils par jour

(mbj), ce qui a largement contri-
bué à la baisse des cours. Les
recettes pétrolières assurent
jusqu'à 90 % des revenus de la
plupart des pays du Golfe.

DÉVELOPPEMENT
EN AFRIQUE DE LA BAD

Intégration régionale
au service de la croissance

inclusive
L’intégration régionale de l’Afrique est une aspira-
tion majeure, tant économique que politique, depuis
les indépendances dans les années  60. C’est égale-
ment un pilier important sur lequel se fonde le tra-
vail de la Banque africaine de développement
(BAD), qui célèbre son 50e anniversaire en cette
année 2014, et désormais première institution finan-
cière de développement du continent.
Voilà pourquoi il est opportun, dans ce Rapport 2014
sur le développement en Afrique, d’examiner de
nouveau l’impérieuse nécessité de l’intégration pour
que se poursuive le développement du continent
africain : étudier ce qui a changé, en termes d’argu-
ments et d’actions sur le terrain au cours du demi-
siècle écoulé ; et en quoi poursuivre une intégration
économique et politique plus intense est toujours
d’actualité pour le continent.
Le Rapport compte six chapitres. Y sont traités la
pertinence de l’intégration régionale dans un monde
en pleine mutation ; l’importance et le rôle des com-
munautés économiques régionales (CER) ; l’impact
des infrastructures régionales ; les enjeux de la
migration interrégionale des facteurs de production,
notamment la main d’œuvre ; l’intégration finan-
cière régionale et les plateformes nécessaires pour
que celle-ci ait un vrai impact sur le commerce
régional et la croissance économique ; et de quelles
façons intégrer au mieux l’Afrique à la production et
aux échanges mondiaux via les chaînes de valeur
régionales.  Le rapport aboutit à cette conclusion : le
contexte international a beau avoir fortement
changé depuis qu’a été fixé l’objectif continental
dans les années 60, l’intégration régionale demeure
un pilier du développement de l’Afrique. 
Le défi auquel nous sommes confrontés désormais
n’est pas tant d’élaborer de nouvelles politiques,
mais plutôt de mettre en œuvre celles qui ont déjà
été formulées ces dernières années. Ce qui néces-
site plus de volonté politique et des capacités insti-
tutionnelles accrues. Les arguments politiques et les
messages majeurs du Rapport sont les suivants :
L’appartenance des pays africains à plusieurs com-
munautés économiques régionales n’est pas un
obstacle majeur à l’avancement du programme d’in-
tégration. Disposer de structures formelles fonction-
nelles qui garantissent que les relations régionales
prennent tout leur sens est autrement plus crucial.
Pour que les CER mènent des politiques d’intégra-
tion régionale inclusive, les États membres doivent
davantage s’engager dans leur mise en œuvre à
l’échelle nationale. 
Les pays africains doivent être mieux connectés
entre eux, par routes, par rail, grâce aux TIC, par les
réseaux électriques et les ports. Mais le développe-
ment des infrastructures régionales ne stimule une
croissance inclusive que s’il crée des emplois pro-
ductifs, atténue la pauvreté et réduit les inégalités.  Il
faudrait encourager une approche fondée sur une
"coalition de volontaires" pour que progresse la ges-
tion des migrations régionales, plutôt qu’une appro-
che qui s’appuie sur un simple contrôle de l’immi-
gration. 
Les CER devraient reconnaître les diplômes à une
échelle régionale, encourager une mutualisation
régionale des compétences et coordonner les quo-
tas annuels d’immigration en fonction des besoins
en compétences des marchés du travail nationaux
respectifs. 
De plus, les politiques régionales devraient garantir
aux migrants un accès équitable à des services
publics de qualité en matière de santé et d’éduca-
tion, comme une clause à part entière. Réduire les
coûts de transferts de fonds ouvrirait également de
nouvelles perspectives pour les économies bénéfi-
ciaires et tous ceux restés au pays. Développer les
activités bancaires transfrontières, les marchés de
capitaux et les autres infrastructures financières
régionales en Afrique pourrait entraîner les écono-
mies d’échelle que requiert l’essor économique.
Cela nécessite un environnement économique sta-
ble et l’utilisation de normes rigoureuses qui n’en-
travent pas pour autant la capacité des institutions à
innover et à répondre aux besoins des plus défavo-
risés. Les entreprises sont désormais en quête
d’avantages comparatifs dans des niches qui ne
fournissent qu’en partie seulement la demande
mondiale en biens et services. A la faveur de la
forte croissance récente de l’Afrique, les entreprises
locales ont vu émerger des opportunités pour
accroître leur offre de matières premières dans les
chaînes d’approvisionnement régionales de com-
merce de détail et de commerce alimentaire. La
croissance des échanges génère, à son tour, des
emplois au niveau national. Les chaînes de valeur
régionales peuvent se muer en voie royale pour la
croissance inclusive en Afrique.

Lorsque les ressources le permettent, les subventions ont un impact moins important sur les finances du pays. Mais en
périodes de vaches maigres, marquées par le recul des recettes pétrolières, les subventions plombent la croissance

économique.
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RAPPORT 2015 SUR LE DÉVELOPPEMENT DANS LE MONDE 

La pauvreté : une
"taxe cognitive"

L e rapport explore les arcanes des
processus cognitifs de décision et
invitent les professionnels du

développement et les gouvernements à
appliquer ces nouvelles approches aux
politiques de développement. Les travaux
compilés dans le rapport suggèrent que la
pauvreté s’apparente à une "taxe cogni-
tive" qui rend malaisée une prise de déci-
sion délibérée, surtout en période de stress
ou de difficultés économiques.
Les instruments mis en avant par le rap-
port vont de changements simples et peu
coûteux, comme le fait de mieux formuler
les messages ou de décaler dans le temps
le versement des aides, à des stratégies
radicalement novatrices.

Pensée, société
et développement
L’être humain est rarement aussi cohérent,
prévoyant, doué d’esprit stratégique ou
égoïste que ne le supposent les modèles
économiques classiques. Au lieu de servir
systématiquement son intérêt propre, il lui
arrive de faire preuve d’une générosité
inattendue. Pour le rapport sur le
développement dans le monde 2015 :
“Pensée, société et comportement”, qui
vient de paraître, ce sont là des facteurs
qui devraient être davantage pris en
compte dans les politiques de développe-
ment.
Selon le rapport, nos modes de pensée et
de prise de décision font aujourd’hui l’ob-
jet de nouvelles approches qui, si elles
étaient appliquées aux politiques de
développement, pourraient permettre aux
gouvernements et à la société civile de
s’atteler plus aisément à la résolution
d’enjeux aussi complexes que la hausse
de la productivité, la perpétuation de la
pauvreté d’une génération à l’autre et la
lutte contre le changement climatique.
En s’appuyant sur de nombreux travaux
consacrés aux obstacles psychologiques et
sociaux au développement et à la manière
d’y remédier, le rapport sur le développe-
ment dans le monde propose de nouveaux
instruments en appui à l’élaboration des
politiques, qui viennent compléter la
panoplie actuelle d’outils économiques
classiques.

Un développement
cognitif freiné...
La Colombie a ainsi mené une expérience
modifiant les modalités d’allocation des
fonds d’un programme de transferts
monétaires : une partie des sommes des-
tinées aux bénéficiaires était automatique-
ment épargnée puis versée en une fois au
moment où les familles décident d’in-
scrire ou non leurs enfants à l’école. Cet
ajustement du calendrier de versement a
entraîné une hausse des inscriptions pour
la rentrée suivante.
"Les spécialistes du marketing et les
hommes politiques connaissent depuis
longtemps le poids de la psychologie et
des préférences sociales dans les déci-
sions individuelles", explique Kaushik
Basu, premier vice-président et écono-
miste en chef de la Banque mondiale. "Le

rapport opère une synthèse de données
scientifiques probantes récentes, toujours
plus nombreuses, sur cette approche plus
globale du comportement humain afin de
les mettre au service du développement.
Les politiques économiques classiques
n’obtiennent des résultats qu’en présence
de dispositions cognitives et de normes
sociales adéquates. C’est pourquoi le
Rapport sur le développement dans le
monde peut contribuer à renforcer l’im-
pact des décisions de politique
économique qui seront prises, y compris
en matière budgétaire et monétaire. Ma
seule crainte, c’est qu’il intéresse davan-
tage les marchands de tout poil en quête
de nouvelles cibles et les hommes poli-
tiques en campagne que les personnes
chargées de concevoir des politiques de
développement."
Soucieux de susciter un regard nouveau
sur les interventions de développement, la
nouvelle publication met en exergue trois
principes régissant le processus de prise
de décision individuelle : la pensée
automatique, la pensée sociale et la pen-
sée par modèles mentaux. La plupart du
temps, nous pensons de manière automa-
tique en fonction de ce qui nous vient le
plus naturellement à l’esprit.
Profondément social, l’être humain est
influencé par les normes et les réseaux
sociaux. Enfin, il invente rarement de
nouveaux concepts, préférant au contraire
interpréter son vécu à travers des schémas
mentaux propres à sa communauté et
découlant d’une histoire commune.

Apprentissage par la pratique
Les facteurs affectant nos décisions étant
liés au contexte et aux conditions locales,
il est difficile de prédire quels aspects du
concept d’un projet de développement et
de sa mise en œuvre déboucheront sur tel
ou tel choix de la part d’un individu. Les
interventions doivent donc tenir compte
des principes de pensée mis en évidence
dans le rapport et être conçues à l’issue
d’un processus d’apprentissage par la pra-
tique. Ces principes sont appliqués à de
nombreux domaines, du développement
de la petite enfance au changement clima-
tique en passant par la productivité, la
consommation des ménages, la santé et
les soins médicaux.
Le rapport opère une synthèse de données
scientifiques probantes récentes, toujours
plus nombreuses, sur cette approche plus
globale du comportement humain afin de
les mettre au service du développement.
Les politiques économiques classiques
n’obtiennent des résultats qu’en présence
de dispositions cognitives et de normes
sociales adéquates. C’est pourquoi le
Rapport sur le développement dans le
monde peut contribuer à renforcer l’im-
pact des décisions de politique
économique qui seront prises, y compris
en matière budgétaire et monétaire. 
L’un des messages clés du Rapport sur le
développement dans le monde 2015 rap-
pelle que la pauvreté ne se résume pas à la
privation de biens matériels mais qu’elle
s’apparente aussi à une  taxe cognitive  et

qu’il faut intégrer ce facteur dans les poli-
tiques d’aide aux pauvres. 
Limiter l’impact de la
pauvreté
L’exemple de producteurs de canne à
sucre, en Inde, ayant pris part à une série
de tests cognitifs avant et après avoir
perçu le revenu de leur récolte est révéla-
teur à cet égard : leurs performances
étaient bien meilleures après la récolte —
avec un gain équivalent à 10 points de QI
—, à savoir quand ils disposent de plus de
moyens.
Les politiques peuvent être conçues de
manière à limiter l’impact de la pauvreté
sur l’aptitude à faire des choix et à plani-
fier l’avenir. Les décideurs devraient par
conséquent s’efforcer de décaler le
moment où les décisions critiques sont
prises pour éviter qu’elles n’interviennent
lorsque les capacités cognitives sont au
plus bas. Ce qui pourrait conduire par
exemple à reporter les décisions de scolar-
isation des enfants à une période où le
revenu saisonnier des agriculteurs est plus
élevé. De même, il conviendrait aussi de
simplifier des décisions habituellement
complexes, comme l’inscription dans un
programme d’enseignement supérieur. En
résumé, ces idées s’appliquent aux situa-
tions où prendre une bonne décision peut
se révéler malaisé.

Des exemples encourageants
Le rapport rappelle que la pauvreté pen-
dant la petite enfance, qui s’accompagne
souvent de niveaux de stress élevés et
d’un manque d’attention des parents, peut
entraver le développement cognitif, d’où
l’importance de programmes publics
offrant une stimulation suffisante. D’après
une étude de vingt ans conduite en
Jamaïque ayant pour but de modifier les
interactions entre mère et enfants, cette
stimulation dans la prime enfance permet
à ceux qui en ont bénéficié de gagner, une
fois adultes, un revenu supérieur de 25 %
à celui des enfants du groupe de contrôle.
La publication se penche sur toutes les
grandes régions en développement,
comme en témoignent les exemples

suivants :

•Au Malawi, le fait d’inciter les agricul-
teurs à travailler ensemble a favorisé la
banalisation des techniques de renforce-
ment de la productivité (Ben Yishay et
Mobarak, 2014). L’intervention s’est
appuyée sur les réseaux sociaux pour
amplifier l’impact des programmes d’in-
formation.
•Aux Philippines, le gouvernement a créé
des produits d’épargne associés à des
mécanismes d’engagements contraignants
dans le but de mobiliser une population
assez rétive à l’épargne. Bien que les
comptes d’épargne proposés aient interdit
tout retrait avant un délai de six mois, pra-
tiquement 30 % des personnes sélection-
nées y ont souscrit (Ashraf, Karlan, et Yin,
2006). Au bout d’un an, leur épargne avait
progressé de 82 % de plus que celle des
personnes du groupe témoin.
•En Asie, une nouvelle approche promet-
teuse d’assainissement total piloté par les
communautés vise à instaurer de nou-
velles normes. Les chefs de la commu-
nauté dressent avec leurs concitoyens une
carte des habitations et des endroits où la
population vient se soulager. Grâce à un
répertoire d’exercices, l’animateur fait
comprendre à la population le rôle de la
défécation à l’air libre dans la propagation
des infections et amène ainsi les habitants
à adopter de nouvelles normes pour se
prémunir contre les effets délétères de ces
pratiques. Une série de programmes
menés dans des villages indiens a permis
de réduire de 11 % cette habitude
extrêmement répandue (Patil et al., 2014). 
Compte tenu des conséquences majeures
que les décisions des professionnels du
développement peuvent avoir sur le quoti-
dien des populations, l’édition 2015 du
Rapport sur le développement dans le
monde plaide pour l’introduction de
mécanismes de contrôle et d’ajustement
afin de corriger leur propre préjugés et
angles morts.
Le changement de comportement est, en
dernier ressort, l’affaire de chacun des
acteurs du processus de développement.
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FESTIVAL NATIONAL DE LA MUSIQUE ET DE LA CHANSON AMAZIGHE

Ambiance riche en couleurs
à Tamanrasset 

Le coup d’envoi de la 7e édition du Festival national de la musique et de la chanson
amazighs a été donné samedi dernier en début de soirée à Tamanrasset par le

représentant du ministère de la Culture et commissaire du festival, Karim Arib, dans une
ambiance riche en couleurs et sonorités.

PAR IDIR AMMOUR

D ans son allocution d’ouverture de
cette manifestation culturelle, M.
Arib a indiqué que "la chanson

amazigh a connu un essor remarquable à
la faveur de l’organisation de pareilles
manifestations artistiques". Le commis-
saire du festival a, pour sa part, souligné
que le ministère de la Culture vise, à tra-
vers ces festivals, la relance du patrimoine
culturel immatériel en vue d’une
meilleure protection et préservation du legs
culturel national, tout en appuyant que la
ville de Tamanrasset constitue, à travers
l'organisation de cette manifestation, le
point de convergence des vedettes de la
chanson amazighe. 

De son coté, le wali de Tamanrasset,
Mahmoud Djamâa, a estimé que celle-ci
traduit la diversité du patrimoine culturel et
artistique algérien, et constitue une "occa-
sion de rapprochement et de raffermisse-
ment des liens entre jeunes algériens".
Quant à la cérémonie d’ouverture, une
mosaïque artistique d’expression
amazighe, ont assuré le baptême de cette
septième édition la cérémonie au niveau du
théâtre communal, avec d’un gala artis-
tique animé par des vedettes de la chanson

targuie dont Khoulen et Badi Lalla, diva du
genre Tindi, ainsi que par des troupes
locales et celle d'El-Djorf de Tébessa et du
poète Adjla, originaire de l’Ahaggar.

Comme chaque fin d’année, la capitale
de l’Ahaggar vit aux rythmes des soirées
magiques en compagnie de plusieurs
artistes, troupes et groupes venus des qua-
tre coins du pays. Cette année encore, un
concours est prévu lors de ce festival, ayant
pour participants les lauréats des festivals
locaux organisés auparavant dans dif-
férentes wilayas comme la troupe folk-
lorique - Aurès-Nememchas - lauréate du
Festival de la chanson chaouie qui a eu lieu
le mois dernier à Khenchela et les gagnants
du Festival de la chanson kabyle de Béjaïa,
de la chanson M’zab de Ghardaïa et de la
chanson touareg d’Illizi).

Le concours verra le passage de
plusieurs autres groupes amateurs pour
lesquels l’édition de cette année est dédiée,
principalement, afin, disent les organisa-
teurs, de "permettre l’émergence de nou-
veaux groupes et artistes dans la chanson
amazighe". Des soirées artistiques dans les
genres musicaux traditionnels seront, à
cette occasion, animées dans la région de
Tahabourt, distante d’une dizaine de km de
la ville de Tamanrasset, par des troupes

locales de Tindi, et celles d'El Djorf de
Tébessa et Idhabeln de la Kabylie, qui
devront gratifier le public de chants des
Aurès et du Djurdjura.

Outre des soirées artistiques prévues
dans la région frontalière d’In-Guezzam
avec la participation des troupes de Tindi,
de Tifaouine du Chenwa et celle de Tafat
de la Kabylie, le programme contient aussi
la projection, à la maison de la culture de
Tamanrasset, du film sur l’héroïne Lella
Fatma n'Soumer, suivie de débats en
présence du réalisateur, Belkacem Hadjaj.

Le commissaire du festival a indiqué à
l’APS que le programme de cette manifes-
tation, coïncidant avec les vacances sco-
laires d’hiver, prévoit également des com-
munications sur le patrimoine lyrique
amazigh et la situation des musiques et
chansons amazighes, entre authenticité et
modernité, à animer par des chercheurs et
hommes de culture. Il a indiqué que cet
évènement sera mis à profit pour la
prospection de nouveaux talents artistiques
amazighes, l'échange et la création d'un
cadre d’émulation entre participants en vu
de promouvoir ce legs artistique algérien
et, ainsi, préserver un pan entier de l’iden-
tité nationale.                 

I. A.

MADONNA PUBLIE SIX NOUVEAUX TITRES

Madonna publie 6 nouveaux titres !
M adonna a publié samedi sur

Internet six nouvelles chansons
bien avant la date prévue de la

sortie de son dernier album, après que des
versions de travail ont fuité sur internet.
Les chansons de la star américaine de la
pop désormais proposées à la vente en
ligne apparaîtront sur Rebel Heart, son
nouvel album qui doit sortir en mars et le
premier depuis trois ans. "Je préfère que
mes fans entendent les versions définitives
plutôt que les titres inachevés qui circu-
lent. Prenez ces six titres comme un
cadeau de Noël anticipé", a expliqué la
star de 56 ans dans un communiqué.
Madonna avait auparavant utilisé un ton
plus incisif en dénonçant sur Instagram
"un viol artistique et une forme de terror-
isme" contre le processus créatif. La
chanteuse a ensuite supprimé ces mes-
sages mais a posé dans d'autres la ques-

tion de l'origine de ces fuites. Cette affaire
intervient alors que Sony Pictures vient de
faire l'objet d'un vaste piratage informa-
tique qui viendrait, selon les responsables
américains, de Corée du Nord. Cette
attaque a poussé Sony Pictures à annuler
la sortie en salles de L'interview qui tue ,
une comédie satirique sur un complot fic-
tif de la CIA pour assassiner le leader
nord-coréen Kim Jong-Un, qui a
déclenché l'ire du régime communiste.

Ces fuites deviennent un problème
grandissant pour les artistes; faire circuler
de la musique est en effet de plus en plus
facile. Lady Gaga avait affronté l'an
dernier le même cas de figure et Beyoncé
avait réglé le problème en diffusant, sans
publicité, un album entier. Living for
Love, l'un des six morceaux de Madonna,
est soutenu par un rythme house qui rap-
pelle certains des plus grands succès de la

star. La chanson qui devait sortir pour la
Saint-Valentin, semble évoquer la vie
amoureuse tumultueuse de la star.

Un autre titre, Unapologetic Bitch, sem-
ble s'adresser, avec force insultes, à un
ancien amoureux non identifié. Dans
Bitch, I'm Madonna, la chanteuse rappe
aux côtés de la jeune Nicki Minaj pour
vanter les joies des fêtes tout au long de la
nuit.

Elle revient à la ballade avec Ghost
Town et prend une tout autre direction
musicale avec Illuminati, une chanson où
elle s'inspire d'une société secrète du
XVIIIe siècle pour évoquer aussi bien
Steve Jobs que la reine d'Angleterre ou le
groupe Etat Islamique. 2014 a été une
année tranquille pour Madonna, qui a
quitté la liste annuelle Forbes des musici-
ennes les plus payées après l'avoir menée
l'année précédente.

2ES JOURNÉES
DU THÉÂTRE POUR

ENFANTS
À AÏN TEMOUCHENT

Au bonheur
des bambins !

Sept troupes de six wilayas du
pays participeront aux deuxièmes
journées du théâtre pour enfants,
prévues du 23 au 25 décembre
courant à Aïn Temouchent, a-t-on
appris samedi auprès de la prési-
dente de l’association organ-
isatrice.

Cette manifestation culturelle
visant la promotion des activités
culturelles destinées à l’enfance
regroupera au total plus de 70
participants formant sept troupes
de six wilayas, selon Zahira
Guelai, présidente de l’associa-
tion de promotion culturelle de
Beni Saf.

Il s’agit de troupes théâtrales
d’Oran, Tlemcen dont celle de
Maghnia, d'Aïn Témouchent, y
compris Beni Saf, de
Mostaganem, Saïda et Alger, a-t-
elle précisé, indiquant que la
troupe de Beni Saf "Les Dragons"
relève de l’association organ-
isatrice. Cette deuxième édition
(la première ayant été organisée
en 2012), sera ouverte mardi au
complexe culturel d’Aïn
Témouchent et verra la présenta-
tion de deux spectacles par jour.
Une représentation sera donnée
mercredi à Beni Saf, alors que la
cérémonie de clôture sera abritée
par la bibliothèque Malek-
Bennabi du chef-lieu de wilaya. 

Des spectacles de clowns et
d’acrobatie seront programmés
dans le cadre de ces journées, a-t-
on ajouté. L’ensemble des partici-
pants à cette manifestation,
organisée en collaboration avec la
direction de la culture et le com-
plexe culturel d’Aïn Temouchent,
seront honorés à cette occasion, a
encore indiqué Mme Guelai.

L’association de promotion cul-
turelle de Beni Saf, créée depuis
plus de trois années, compte, en
plus de la troupe de théâtre pour
enfants, une troupe de théâtre
pour adultes, une troupe de
musique classique, aux côtés de
jeunes talents dans le dessin et la
poésie.

L’ expérience d’écriture
théâtrale collective a
fait l’objet d’un

récent ouvrage du chercheur
Ahmed Beghalia, rattaché au
département d’arts dramatiques
de l’université d’Oran. Dans cet
ouvrage intitulé "L’expérience
d’écriture collective dans le 4e

art algérien" et publié par le lab-
oratoire de recherche en archives
du théâtre algérien, l’auteur a

mis l’accent sur cette pratique
qui a fait de nombreux émules.

Dans ce cadre, le chercheur a
proposé une approche critique et
analytique sur ce phénomène
d’écriture collective adopté
notamment par des troupes théâ-
trales amatrices. Le même spé-
cialiste a estimé, dans ce travail
de 148 pages, que la pratique
d’écriture collective au théâtre
algérien est une tentative de sor-

tie du cadre du théâtre "aris-
totélicien" et un moyen de
dépasser la crise du texte drama-
tique et une réaction pour contr-
er "la tyrannie du metteur en
scène".

Ahmed Beghalia a, par
ailleurs, souligné que "la créa-
tivité collective a permis au
comédien d’occuper la première
place dans les spectacles des
troupes adoptant ce style d’écri-

ture". "Le texte écrit collective-
ment est un projet d’action
ouvert", a-t-il estimé, ajoutant
que "ce texte collectif nécessite
plus de recherche car il est le
fruit d’une réflexion de tous les
membres de la troupe et pas
seulement d’une seule person-
ne". L’auteur du livre a abordé
des étapes historiques de la nais-
sance de l’écriture collective
dans le théâtre algérien, la con-

struction artistique des écrits col-
lectifs, leurs spécificités et les
thématiques abordées aussi bien
dans le théâtre amateur que pro-
fessionnel. Outre ces thèmes, le
chercheur Ahmed Beghalia a
proposé des analyses de cer-
taines pièces théâtrales réalisées
dans ce style comme  El Meïda
ou Erroudjoue
(Le retour) produit par le théâtre
régional d’Oran.

DÉPARTEMENT D’ARTS DRAMATIQUES DE L’UNIVERSITÉ D’ORAN

L’expérience d’écriture collective dans le 4e art national



REPUBLIQUE ALGERIENNE DEMOCRATIQUE ET POPULAIRE
WILAYA D’ALGER

CIRCONSCRIPTION ADMINISTRATIVE DE DAR EL BEIDA
NUMÉRO D’IDENTIFICATION FISCAL (NIF) : 410002000016085

AVIS D’APPEL D’OFFRES NATIONAL RESTREINT N°03/2014

La circonscription administrative de Dar El Beida, lance un avis d’appel d‘offres national res-
treint pour : Les travaux de réalisation de l’extension du siège de la circonscription admi-
nistrative de Dar El Beida.

Les entreprises qualifiées ayant le certificat de qualification et de classification en cours de vali-
dité catégorie III ou plus et dont l’activité principale : Bâtiment, code 331 (3110) 1 à 11, et
intéressées par le présent avis d’appel d’offre, sont invitées à retirer le cahier des charges
auprès du : Bureau des marchés publics de la circonscription administrative de Dar El
Beida, route nationale N°05 - Bab Ezzouar, Alger.

Les offres doivent comporter une offre technique et une offre financière;

L’offre technique : doit contenir les pièces réglementaires exigées dans le cahier des char-
ges (Article 09) Tel que, la déclaration à souscrire, la déclaration de probité, la qualification, le
registre du commerce, les bilans financiers, les moyens humains et matériels, les attestations
fiscales et parafiscales, attestations des comptes socaux de la dernière année etc.

L’offre financière comprendra :
-La lettre de soumission signée et datée par le soumissionnaire
-Le bordereau des prix unitaires, dûment signé et daté par le soumissionnaire
-Le devis quantitatif et estimatif, dûment signé et daté par le soumissionnaire

La durée  de préparation des offres est fixée à 21 jours à compter de la date de la première
parution du présent avis dans le BOMOP ou la presse.

Les offres seront déposées auprès du : Bureau des marchés publics de la circonscription
administrative de Dar El Beida Route Nationale N°05 - Bab Ezzouar.

L’enveloppe extérieure doit être anonyme contenant deux (02) enveloppes, offre technique et
offre financière portant la mention suivante :

Avis d’appel d’offre national restreint N°03/2014
“A ne pas ouvrir”
=0= Travaux de réalisation de l’extension du siège de la circonscription administrative
de Dar El Beida =0= 
La date de dépôt des offres est fixée au dernier jour de la durée de préparation des offres à
compter de la première parution du présent avis d’appel d’offre dans la presse au plus tard à
12h00.

Si ce jour coïncide avec un jour férié ou un jour de repos légal, la date de dépôt est prorogée
au jour ouvrable suivant.

Les soumissionnaires resteront engagés par leurs offres pendant un délai de (03) mois
augmenté de la durée de préparation des offres à compter de la date de la première parution
du présent avis dans les quotidiens nationaux et au BOMOP.

REPUBLIQUE ALGERIENNE DEMOCRATIQUE
ET POPULAIRE

MINISTERE DE L’HABITAT, DE L’URBANISME
ET DE LA VILLE 

DIRECTION DE L’URBANISME, DE L’ARCHITECTURE
ET DE LA CONSTRUCTION DE LA WILAYA DE CHLEF

NIF : 099802019121723
N°6106/DUAC/2014

AVIS D’ANNULATION
AMELIORATION URBAINE

Monsieur le Ministre de l’Habitat, de l’Urbanisme et de la Ville
représenté par Monsieur le Directeur de l’Urbanisme, de
l’Architecture et de la Construction de la wilaya de Chlef informe
l’ensemble des soumissionnaires ayant participés à l’avis d’ap-
pel d’offre national restreint paru dans le quotidien “WAKT EL
DJAZAIR” en langue Arabe et le quotidien “MIDI LIBRE” en
langue Française en date du 12/08/2014 et l’avis d’attribution
paru dans le quotidien “WAKT EL DJAZAIR” en langue Arabe
en date du 13/10/2014 et le quotidien “MIDI LIBRE” en langue
Française en  date du 12/10/2014 relative à la réalisation des
travaux d’aménagement et d’amélioration urbaine de site sui-
vante :

1-Axe (centre ville vers polyclinique) commune de Ténès
Lot 03 : Eclairage Extérieur, est annulé conformément
à l'article 114 du décret présidentiel N° 10/236 du 07/10/2010
modifié et complété portant réglementation des marchés de
l’opérateur publics suite au rejet du projet de marché par le
comité du marché de la wilaya.

LE DIRECTEUR

REPUBLIQUE ALGERIENNE DEMOCRATIQUE ET POPULAIRE
MINISTERE DE L’HABITAT, DE L’URBANISME ET DE LA VILLE

OFFICE DE PROMOTION ET DE GESTION IMMOBILIERE DE LAGHOUAT
NIF : 098303010058147

AVIS D’ATTRIBUTION
PROVISOIRE DE MARCHE

Conformément aux dispositions des articles 49, 114 et 125 du décret présidentiel N°10/236 du 07/10/2010 modifié et complété portant réglementation des marchés publics, l’Office de proposition et de gestion immobilière de
Laghouat, informe l’ensemble des soumissionnaires ayant participé à l’appel d’offres national restreint N°: 20/2014 paru dans le quotidien national (MIDI LIBRE,      AL SIAHI) et  BOMOP en date du : 11/11/2014 relatif à la
réalisation des travaux en TCE de 1000 logements location-vente à LAGHOUAT, qu’après évaluation des offres en date du 08/12/2014, les marchés sont attribués provisoirement comme suit :

Les autres soumissionnaires, sont invités s’ils le souhaitent, à se rapprocher des services de l’Office de promotion et de gestion immobilière de la wilaya de Laghouat dans un délai de trois (3) jours
qu’après évaluation des offres.

La commission des marchés publics de la wilaya de Laghouat est compétente pour l’examen de tout recours des soumissionnaires contestant le choix de l’OPGI de Laghouat qui doit être introduit
dans un délai de dix (10) jours à compter de la première parution du présent avis conformément aux dispositions des
articles 114 du décret présidentiel N°10/236 du 26/10/2010 modifié et complété portant réglementation des marchés publics.
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Désignation des
localités/lots

Attributaire
provisoire

Numéro
identification fiscal

Note
technique (/100)

Montant de l’offre après
vérification en TTC

Délais (mois) Critère de choix

Lot N°01 :
100 logements ETB/BEN FERHAT AHMED 196203010039055 54.50 286.587.257,75 36

Préqualifié et moins
disant

Lot N°02 :
100 logements EURL CIF EL OUAHAT 000303092298878 94 286.988.160,42 30

Préqualifié et moins
disant

Lot N° 03 : 
100  logements

EURL ,
CIF EL OUAHAT

000303092298878 96 286.988.160,42 30
Préqualifié et moins
disant

Lot N°04 : 
100 logements EURL, CIF EL OUAHAT 000303092298878 89 286.988.160,42 30

Préqualifié et moins
disant

Lot N°05 : 
100 logements

SNC BABERRABT
MAAZOUZ ET FRERES

000803019002067 78 286.733.690,89 34
Préqualifié et moins
disant

Lot n°06 :
100 logements

SNC BABERRABT
MAAZOUZ ET FRERES

000803019002067 75.05 286.187.537,91 34
Préqualifié et moins
disant

Lot N°07 : 
100 logements

ETB/BEDIRA TAHAR 156280101075120 91 286.749.948,53 24
Préqualifié et moins
disant

Lot N°08 : 
100 logements

ETB/BEDIRA TAHAR 156280101075120 86 286.749.948,53 24
Préqualifié et moins
disant

Lot N°01 :
100 AFLOU

ETB/OUARNOUKI BOUDAOUD 195403190000648 77 290.000.598,25 28
Préqualifié et moins
disant

Lot N°02 :
100 AFLOU

ETB/OUARNOUKI BOUDAOUD 195403190000648 72 290.000.598,25 28
Préqualifié et moins
disant
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FOOTBALL, CHAMPIONNAT DE LIGUE 1 MOBILIS

L’USMH toujours aux commandes
MAYACINE MAR, DTN

DE LA FÉDÉRATION
SÉNÉGALAISE

"le Sénégal est au
même niveau que

ses trois
adversaires"

Le directeur technique de la Fédération
sénégalaise de football, Mayacine Mar, a
estimé que les Lions du Sénégal sont au
même niveau que leur trois autres adversaires
du groupe C de la Coupe d'Afrique des
nations CAN-2015. "Je ne dirais pas que c’est
un groupe difficile, ou un groupe de la mort.
Mais ça ne sera pas facile. Il s’agit de 4
grandes équipes qui ont une histoire très
dense dans les compétitions africaines et mon-
diales. Le Sénégal est dans le creux dans les
critères retenus pour l’établissement des cha-
peaux. Actuellement, le Sénégal est au même
niveau que ses adversaires avec sa 4e place
dans le classement de la FIFA au niveau
Afrique. Le Sénégal peut se glorifier par rap-
port à ce classement." a indiqué Mayacine
Mar a la presse locale. Au premier tour de la
CAN-2015, le Sénégal évoluera dans le
groupe C avec le Ghana, l'Algérie et l'Afrique
du Sud. L'équipe dirigée par Alain Giresse
entamera le tournoi contre les Black stars du
Ghana le 19 janvier prochain à Mongomo. La
CAN-2015 se déroulera en Guinée équatoriale
du 17 janvier au 8 février prochain. D'autre
part, le DTN de la FSF a insiste sur l'impor-
tance d'ieviter les erreurs commises lors de la
CAN-2012 ou les Lions du Sénégal avaient
été éliminés dès le premier tour de la compéti-
tion. "Il faut savoir identifier les erreurs de
2012. Ce qui ne peut toujours pas être fait de
façon objective. Certains parleront de manque
d’engagement. D’autres pointeront du doigt
les conditions de préparation, entre autres. On
tire les enseignements de tout cela. Ce qui
nous permettra d’envisager le futur avec plus
de sérénité." Enfin, sur le choix du lieu du
déroulement du stage de l'équipe du Sénégal,
Mayacine Mar a estimé que le sélectionneur
Alain Giresse a opté pour le Maroc pour
chercher la tranquilité pour ses joueurs. "C’est
à l’entraîneur de décider du lieu de la prépa-
ration. Il a choisi le Maroc pour des raisons
relatives à la tranquillité, à la concentration
des joueurs et le climat qui n'est pas très hos-
tile. Il y aura une mission au Maroc avant
l'arrivée des joueurs" a-t-il expliqué.

LIGUE 1
L’entraîneur Geiger
dément tout contact
avec la JS Kabylie

L’entraîneur suisse, Alain Geiger, a nié samedi
avoir été contacté par la JS Kabylie (Ligue 1
algérienne de football) pour succéder au
Français, François Ciccolini, qui a annoncé
son départ de la barre technique du club
kabyle. Geiger, qui avait déjà entraîné les
Canaris en 2010-2011, et avec lesquels il avait
disputé le dernier carré de la Ligue des cham-
pions africaine, a été annoncé par la presse
nationale comme étant "très proche" de la
JSK. "Je n’ai aucun contact avec la JSK.
Certes, ça fait un mois qu’on m’a appelé pour
me proposer de driver l’équipe, mais je dois
préciser qu’à l’époque le contact s’est fait
avec un agent, pas avec le président du club,
raison pour laquelle je ne lui ai pas donné
d’importance", a déclaré à l’APS le technicien
helvétique rencontré dans le grand stade de
Marrakech en marge de la finale de la coupe
du monde des clubs à laquelle il assiste en tant
que consultant de la fédération internationale
de football (Fifa). "Depuis que j’ai quitté le
MC Alger, en fin de l’année 2013, j’ai décidé
de prendre du recul. Je suis toutefois prêt à
revenir sur les terrains. Ça pourrait être en
Algérie tout comme ailleurs", a ajouté Geiger.

En dépit de son semi-
échec à domicile à
domicile, face à la JS
Kabylie, l’USM
Harrach reste leader
du championnat,
national de Ligue 1
Mobilis, et affiche de
bonnes intention de
terminer la phase
aller, champions
d’hiver.

PAR MOURAD SALHI

L’ USM Harrach a
concédé son pre-
mier match nul de

la saison face à la JS Kabylie.
Les poulains d’Abdelkader
Yaiche n’ont pas réussi à rem-
porter leur neuvième victoire
de la saison en se contentant
du partage de points sur leurs
bases face à une équipe de la
JSK, instable sur le plan des
résultats cette saison. Aucune
équipe n’a pu mettre le cuir
dans les filets. L’homme en
noir, Farouk Mial, met fin aux
débuts sur le score vierge. Un
résultat qui ne change rien
pour les deux équipes. 
« Nous avons réalisé l’essen-
tiel en repartant de la capitale
avec un précieux point. Le
match n’était pas facile contre
une bonne équipe harrachie,
mais nous avons su comment
gérer le match », a indiqué le
premier responsable à la barre
technique des Jaune et Vert, le
Corse, François Ciccolini, qui
annonce à cette occasion son
départ de la JS Kabylie. Les
Harrachis restent scotchés à la
première place au classement
général avec 25 points et la JS
Kabylie partage la 8e place
avec l’ASM Oran. Le MOB,
qui restait sur une amère
défaite sur sa pelouse face à
l’USM Alger, lors de la précé-
dente journée, s'est bien remis
en s'imposant hors de ses
bases contre le MC El Eulma.
L’entraîneur, Azzedine Aït
Djoudi, s’est compliqué
davantage la tâche et il sera
appelé à réagir pour éviter un
mauvais scénario. De leur
côté, les Crabes de l’en-
traîneur Abdelkader Amrani

ont signé leur sixième victoire
de la saison. Un succès qui
propulse le club à la deuxième
place au classement général en
compagnie de l’USM Alger, le
grand perdant de cette journée
après sa défaite sur son terrain
fétiche d’Omar-Hamadi face à
l'ASM Oran. 

Les Rouge et Noir, dirigés
par l’entraîneur français
Hubert Velud, qui restaient
pourtant sur une belle série de
six victoires de rang toutes
compétitions confondues, ont
été stoppés dans leur élan par
le nouveau promu qui n’a pas
goûté à la victoire depuis la
septième journée. Les
coéquipiers de Belaïli ont con-
cédé leur quatrième défaite de
la saison et la deuxième sur
leurs bases du stade Omar-
Hamadi de Bologhine, après
celle face à l’USM Harrach.
La belle affiche de l’ouest du
pays, entre le Mouloudia
d’Oran et le Mouloudia
d’Alger n’a pas connu de
vainqueur. Les deux équipes
se contentent du partage de
points. Les Oranais ont laissé
filer une bonne opportunité de
se rapprocher du peloton de la
tête. Avec ce résultat nul, le
MCO reste scotché à la
sixième place à cinq longueurs
du leader, alors que le MC
Alger reste toujours lanterne
rouge à trois unités de l'avant-
dernier, l'ASO Chlef qui s'est
inclinée face au NA Hussein-
Dey dans un match entre mal
classés. Une victoire, la qua-

trième de la saison des Sang et
Or qui s’éloignent petit à petit
de la zone rouge. L’autre
match nul a été également
enregistré à Sidi Bel-Abbès
entre l’USM Bel Abbès et la
JS Saoura. Les gars de la
Saoura ont ouvert la marque
par Aoudou mais les locaux
ont réussi à remettre les pend-
ules à l’heure grâce à l'expéri-
menté Hocine Achiou. Le RC
Arbaâ n’a pas raté la venue du
CR Belouizdad pour renouer
avec le succès. L’équipe locale
partage désormais la 10e place

avec trois autre clubs, avec un
total de 17 points. La dernière
rencontre de cette journée
devait se dérouler hier
dimanche entre le CS
Constantine et l'ES Sétif, deux
clubs qui partagent le même
objectif. Le week-end
prochain sera consacré aux
matches des 16es de finale de la
Coupe d’Algérie. la 15e et
dernière journée de la manche
aller aura lieu le week-end
d’après.                  

M. S.

EQUIPE NATIONALE

Le PSG prêt à payer 50 millions
d'euros pour Yacine

L' international algérien du FC
Porto, Yacine Brahimi, est
convoité par les plus grands

clubs européens dont le PSG qui serait
prêt à payer sa clause de départ estimée à
50 millions d'euros, a révélé samedi le
média portugais A Bola. Mais son arrivée
au mercato hivernal semble peu envisage-

able à cause du
fair-play financier, d'après A Bola.
Cependant, le club aurait déjà pris contact
avec son entourage pour convaincre l'in-
ternational algérien de rejoindre la capi-
tale française cet été. Révélation de l'an-
née du côté du FC Porto, le milieu de ter-
rain offensif algérien serait le successeur

de l'Argentin Ezequiel Lavezzi à son
poste. Yacine Brahimi, auteur d'une
excellente année avec une qualification
historique avec les Verts en huitièmes de
finale de la Coupe du monde 2014 et un
début de saison de 1re classe avec son nou-
veau club Porto, avait été élu meilleur
joueur africain de l'année par la BBC.

Résultats et classement
USM Alger- ASM Oran 1-2
NA Hussein Dey- ASO Chlef 1-0
USM El Harrach- JS Kabylie 0-0
RC Arbaâ- CR Belouizdad 2-0
MC Oran - MC Alger 1-1
MCE Eulma- MO Béjaia 1-2
USM Bel-Abbès - JS Saoura 1-1

Classement Pts J
1 . USM El-Harrach 25 14
2 . MO Béjaïa 24 14
- . USM Alger 24 14
4 . CS Constantine 22 13
5 . ES Sétif 21 13
6 . MC Oran 20 14
7 . USM Bel-Abbès 19 14
8 . ASM Oran 18 14
--. JS Kabylie 18 14
10. MC El-Eulma 17 14
--. CR Belouizdad 17 14
--. RC Arbaâ 17 14
--. JS Saoura 17 14
14. NA Hussein Dey 16 14
15. ASO Chlef 14 14
16. MC Alger 11 14 
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Référence : Emploipartner-1406
Poste : Emploi Partner recrute pour BT MATMEDCO
UN DIRECTEUR COMMERCIAL ET MARKETING
• Le Directeur commercial et marketing a une double
mission de stratégie et management.
• D’une part, il développe une stratégie relative à l’ensemble
des produits issus de l’entreprise, en élaborant des plans
marketing (analyse du marché, détermination des cibles,
choix des axes publicitaires), en adaptant constamment ses
plans par rapport à l’évolution du marché, en concevant et
mettant en place des actions promotionnelles destinées à
développer les produits et à en optimiser les ventes.
• D’autre part, il doit manager son équipe pour assurer le
développement du chiffre d'affaires, l'augmentation de la
productivité et le rendement de chacun. Au quotidien, il
forme et anime les équipes commerciales et marketing dont
il fixe les objectifs et suit les réalisations. Il coordonne les
études marketing, supervise les processus de
communication, l''administration des ventes, travaille à la
création et au lancement de nouvelles offres, se met en quête
d'éventuels clients

Missions :
• Analyse les études et les remontées d'informations du
terrain issues de la force commerciale et technique, pour
mieux cerner les tendances et les composantes du marché et
son évolution
• Evalue le positionnement de la société sur le marché,
• Suit l’amélioration de l’évolution des parts de marché,
• Définit les moyens adéquats pour développer l'offre de la
société et la réalisation des objectifs: structuration de la
force de vente, outils d'aide à la vente, administration des
ventes,
• Veille au bon dimensionnement de l'équipe commerciale et
recrute le cas échéant en collaboration avec le RH des
stagiaires pour la réalisation de missions ponctuelles et de
marketing
• Détermine les meilleurs arguments et les meilleurs
supports à utiliser tenant compte de l'environnement et du
marché puis propose à la DG une stratégie de
communication adaptée
• Participe à l'élaboration et valide les outils d’aide à la
vente (argumentaire, outils promotionnels…)
• Définit les modalités d’assistance et conseil pertinents aux
clients
• Coiffe et valide l’élaboration des kits de communication,
• Participe à la réalisation des publications (bulletins,
plaquettes….)
• Veille à la diffusion des supports d’information,
• Prend en charge l'organisation d'événements visant à
promouvoir l'offre de la société : salons, séminaire... 
• Manage et supervise les processus de ventes, de
lancement et de communication des produits
• Suit l’avancée des produits concurrents et met en œuvre
des approches marketing et commerciales adaptées et
innovantes
• Suit et valide l’analyse de la concurrence et la traduit en
outils opérationnels
• Conçoit et met en place des actions promotionnelles
destinées à développer la commercialisation du produit et à
en optimiser les ventes
• Suit les campagnes publicitaires et promotionnelles,
• Propose la nature et les volumes des produits à lancer,
maintenir ou abandonner
• Pilote et met en œuvre la politique commerciale
• Participe et coiffe le lancement de nouveaux produits ou
services
• Identifie les cibles commerciales pertinentes pour la force
commerciale et définit des objectifs individuels et/ou
collectifs de développement du chiffre d'affaires
• Forme, encadre, motive son équipe et contrôle la
performance de chacun afin d’augmenter sa productivité et
développer ses compétences
• Dirige et anime la force commerciale : accompagnement
des commerciaux sur le terrain, conseils réguliers sur
l'approche commerciale…
• Fixe la politique tarifaire à appliquer à chaque client tenant
compte des marges tolérées
• Définit les conditions de vente selon la solvabilité du
client
• Elabore les stratégies de ventes offensives
• Assure la mise en œuvre des techniques de ventes
• Met en place un réseau de distribution
• Supervise les réseaux de vente et les circuits de distribution
• Assure le suivi des transactions commerciales et gère le
chiffre d'affaire
• Développe et suit les grands comptes
• Mène les négociations délicates et/ou avec les clients
stratégiques
• Suit les résultats commerciaux individuels et collectifs, et
valide l'atteinte des objectifs
• Organise et coiffe les revues de cohésion et de remise à
niveau pour tous les commerciaux, avec présentation des
nouvelles gammes de produits, élaboration de concepts de
vente innovants
• Participe à la formation et à l'intégration des nouveaux

collaborateurs
• Assure l'interface avec les autres Directions, notamment
celles travaillant sur le budget (approvisionnement,
finance, RH…) et veille à tout moment au respect des
procédures
• Assure la tenue et la régularité de travail du ses
collaborateurs 
• Etablit une analyse des opérations des ventes opérées et
l’évaluation des résultats par rapport aux objectifs assignés
à la direction 
• Assure le reporting auprès de la direction générale aussi
bien sur les évolutions du chiffre d'affaires que sur la
rentabilité de ses collaborateurs 

Profil :
• Ingénieur commerciel / licencié en sciences commerciales
ingénieur en commerce extérieur/ médecin / pharmacien /
biologiste
• 10 ans d'experience
• Sens de communication 
• Capacité de négociation et de persuasion 
• Force de persuasion 
• Rigueur, adaptabilité et mobilité 
• Compétences managériales 
• Sens de l’analyse 
• Raisonnement inductif et déductif 
• Doté d’esprit positif et créatif 
• Focalisé sur les résultats 
• grande résistance à la pression 
• Capacité de détecter et de gérer les problèmes 
• Maîtrise du français et de l’outil informatique
• Discrétion élevée et intégrité morale

Avantages :
• LAPTOP MOBILE / FORMATIONS QUALIFIANTES
& SEMINAIRES / DEPLACEMENTS A L’ETRANGER

Lieu de travail principal :
• Kouba

Référence : emploipartner- 1411
Poste : Emploi Partner recrute pour FILTRANS SPA
UN CADRE LOGISTIQUE

Missions :
• Gérer le traitement logistique de la commande, assurer le
suivi du transport en sachant réagir rapidement face aux
aléas 
• Suivi des commandes au départ de l'usine ou depuis des
prestataires logistiques externes/fournisseurs
• Coordonner le suivi de la préparation avec différents
services.
• Relation avec les transitaires pour planifier, réserver et
organiser les transports
•  Etablissement des documents liés au mode de transport
• Préparation de la documentation d'accompagnement de la
marchandise
• Communication au client des détails de l'expédition +
documents d'accompagnement
• Transmission des dossiers pour dédouanement au
transitaire et en assurer le suivi 
• Rapprochement fin de mois avec la comptabilité
• Tenue à jour des documents de gestion logistique
• Gérer les réclamations clients.

Profil :
• Bac +04 ans de formation ou déclarant en douane.
• 03 à 04 ans d’expérience dans le domaine logistique ou
transit.

Lieu de travail principal :
• Alger

Référence : emploipartner-1408
Poste : Emploi Partner recrute pour FILTRANS SPA
UN RESPONSABLE HSE

Missions :
• Prise en charge des exigences légales et réglementaires en
matière de SIE.
• Coordination, suivi et reporting inter agences de la fonction SIE
• Supervision, contrôle et compte rendu sur les activités de
surveillance et de gardiennage des sites de la société
• Montage et mise en forme du processus HSE
• Management et Pilotage du Processus de HSE.
• Mise en place du plan HSE. Pilotage de la veille réglementaire
HSE et garantie de son application.
• Conception et confection d’indicateurs HSE et tableaux de bord
• Gestion et suivi des tableaux de bord HSE.
• Vulgarisation, Formation et sensibilisation autour du
processus HSE

Profil :
• Ingénieur en HSE /Ingénieur contrôle qualité et
normalisation/Hygiène et sécurité industrielle
• Formation supérieure en hygiène, sécurité et

environnement.
• Expérience minimale 02 ans
• Expérience sur un poste similaire souhaitée
• Dynamique
• disponible

• Lieu de travail :
Alger

Référence : emploipartner- 1409
Poste : Emploi Partner recrute pour FILTRANS SPA
UN DIRECTEUR DE LDIRECTEUR DE L’ADMINISTRA’ADMINISTRATIONTION
GÉNÉRALE (CADRE DIRIGEANTGÉNÉRALE (CADRE DIRIGEANT).

Missions :
• Rattaché au président directeur général, vous encadrez
l'équipe de la direction de l'administration générale,
missions sont les suivantes:
• Assister le président Directeur Général dans la mise en
œuvre des décisions de gestion, de coordination et de
développement des activités relevant de son domaine de
compétence ;
• Manager la direction, concevoir, proposer et mettre en
œuvre les orientations stratégiques de ses différents
services.
• Veiller au respect des règles juridiques de fonctionnement
de l'administration et contribuer à l'amélioration des
procédures internes de l’entreprise.
• Garantir la qualité juridique des actes de la société,
participer à la rédaction de dossiers et d'actes administratifs
transversaux en lien avec les services.
• Assurer une veille juridique, apporter un conseil aux
services, alerter sur les risques juridiques et de contentieux
dans l’entreprise.
• Superviser les procédures contentieuses, mesurer les
enjeux et proposer des orientations.
• Supervise et contrôle la gestion des agences.
• Garantir l'organisation et le suivi des différents services et
superviser le pré-contrôle de légalité des actes.
• Supervise et contrôle la Gestion du patrimoine de
l’entreprise.
• Assurer le bon fonctionnement de la gestion des moyens
généra

Compétences :
• Niveau universitaire exigé et âgé de 45 ans au maximum
• Vous avez également des connaissances approfondies en
législation et droit du travail
• Vous connaissez le fonctionnement et les procédures
administratives
• Expérience d’au moins 5 ans dans un poste similaire
• Bonnes capacités de rédaction (français et arabe), l’anglais
serait un plus
• Maitrise parfaite de l’outil informatique
• Autonome, réactif et doté de fortes aptitudes
rédactionnelles et relationnelles
•  vous faites également preuve de qualités d'analyse, de
synthèse et avez le sens du service public
•  Bon manager, disponible et à l'écoute de vos agents, vous
savez piloter une équipe pluridisciplinaire.

Lieu de travail :
Alger

Référence : emploipartner- 1410
Poste : Emploi Partner recrute pour FILTRANS SPA
UN COORDINATEUR SIE (SÛRETÉ INTERNE
D’ÉTABLISSEMENT)

Missions :
• Rattaché au Responsable HSE 
• Coordinateur des structures de sûreté interne des agences 
• Consolide les moyens humains et matériels des dispositifs
à mettre à la disposition des SIE locales
• Coordonner les relations de la société de gardiennage
• Suivi des actions de plusieurs commissions (Inventaires,
Créances
• Hygiène et sécurité) Autres activités sur la gestion du
patrimoine.
• Veiller à l’application de la réglementation relative à
l’hygiène et la sécurité du travail
• S’assurer de la mise en application des mesures de
prévention

Compétences :
• Niveau universitaire exigé et âgé de 45 ans au maximum
• Vous avez également des connaissances en Hygiène et
sécurité 
• Vous connaissez le fonctionnement et les procédures
administratives 
• Expérience d’au moins 2 ans dans un poste similaire
• Bonnes capacités de rédaction (français et arabe), l’anglais
serait un plus 
• Maîtrise parfaite de l’outil informatique
• Autonome, réactif et doté de fortes aptitudes
rédactionnelles et relationnelles, vous faites également

preuve de qualités d'analyse, de synthèse et avez le sens du
service public. 
• disponible

Lieu de travail :
Alger.

Référence : emploipartner- 1412
Poste : Emploi Partner recrute pour FILTRANS SPA
DES COMMERCIAUX LOGISTIQUES

Descriptif de poste:
• Elaborer la proposition commerciale et arrêter avec le
client les modalités du contrat de vente ou le devis
• Commercialiser la prestation transport logistique.
• Prospection, développement de nouveaux clients
(exploitation des fichiers
• Prospecter des opportunités du réseau, suivi des outils
d’aide à la commercialisation afin d’identifier, détecter et
développer des opportunités…)
• Prospecter, développe et assure le suivi de la clientèle.
Dans la négociation commerciale
• Satisfaire les besoins du client en lui assurant rapidité et
sécurité dans le transport 
• Répondre aux appels d’offres en étroite collaboration avec
le directeur de la division
• Veille permanente de la concurrence au niveau local et
national
• Reporting…

Capacités et expérience souhaitées:
• Niveau universitaire exigé et âgé de 35 ans au maximum
• Formation en logistique internationale ou commerce
internationale
• Au minimum 2 ans d’expérience
• Persévérance, bon relationnel
• Résistance au stress et capacité d'écoute sont nécessaires,
afin de déceler les besoins des clients et répondre à la
demande.

Lieu du travail:
• Alger

Référence : Emploipartner-1404
Poste : Emploi Partner recrute pour ATLAS COPCO
ALGERIE  UN DIRECTEUR DES  FINANCES 

Missions:
• Garantir la fiabilité et l'exactitude des informations
comptables et des reporting de l’entreprise
• Analyse financière régulière.
• Gérer les relations avec les départements financiers et
comptables de l’entreprise
• Gérer les relations avec les institutions financières, les
auditeurs et tout autre acteur externe,
• Suivre les facturations, le recouvrement,
• Assurer le reporting mensuel/budget,
• Assurer l'application des règles comptables locales en
fonction des besoins identifiés,
• Assurer le contrôle et le suivi de la trésorerie dans le
respect des procédures de l’entreprise,
• Autoriser le paiement des fournisseurs
• Suivi de la gestion des stocks

Profil :
Expérience requise
• Au moins 2 à 3 ans d’expérience sur le même poste
• Expérience exigée en multinationale ou en entreprise
privée

Diplôme requis
• Licence en finances

Compétences
• Maîtrise de l’anglais obligatoire (pour la communication
avec le groupe, lecture, mail, téléconférence)
• Bonnes connaissances des systèmes de contrôle de
gestion (en interne)
• Bonnes connaissances de la réglementation en vigueur
(lois de finances, comptabilité, compétences analytiques
• Très bonnes connaissances en finances
• D’excellentes compétences interpersonnelles
• Doit être fiable pour maintenir une stricte confidentialité
• Aptitude aux présentations fréquentes
• Aptitudes à la communication verbale et écrite,
• Capacités de définir des priorités et respecter les délais
• Très bon sens de l’organisation,
• Aptitude à la prise de décision pour aux besoins du
développement
• Excellent niveau dans la résolution des problèmes
• Compétences en informatique

Lieu de travail principal :
• Alger / Route de Sidi Menif Tranche 3 Lot N°119
ZERALDA.

Comment répondre à nos annonces
Si l’une de nos offres d’emploi retient votre attention, faites-nous connaître vos motivations en nous adressant un C.-V avec photo

+ lettre de motivation en précisant votre réel intérêt pour ce poste, par mail, en vous rendant sur notre site :
www.emploipartner.com

Tel : 021 680 296/021 687 086
Fax : 021 298 595

OOffffrreess dd''eemmppllooiissOffres d'emplois
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NUTRITION ET SANTÉ

Comment manger équilibré ?
Nous rêvons toutes d’un
corps parfait sans aucun
défaut. Et en cours de
route de ce combat à la
quête de la perfection,
nous nous prêtons à des
régimes draconiens.
Pour cela, pourquoi pas
lier l’utile à l’agréable…
un mot clé : manger
équilibrée. Pour cela,
voilà les aliments clés
qui doivent être présents
dans vos plats de tous les
jours.

Des légumes verts 
et… frais
Consommer cinq légumes  par
jour : leur valeur nutrition-
nelle les place, en effet,
comme aliment anti-radica-
laire, c'est-à-dire avec des pro-
priétés "anti-vieillissement et
anti-cancer".
Achetés frais, ils doivent être
lavés soigneusement, surtout
en cas de grossesse pour éviter
un risque de contamination
bactérienne. On peut même,
dans ce cas, les laisser tremper
avec un peu de vinaigre. Puis
on les rince abondamment. 

Des céréales et légu-
mineuses
Optez pour des aliments
riches en sucres complexes.
Les céréales et légumineuses
vous permettent de fournir de
l’énergie à l’organisme sur
plusieurs heures, sans provo-
quer de pic d’insuline et,
donc, d’effet «coup de
pompe», comme les   sucres
simples, et apportent aussi des
vitamines et  minéraux, elles
doivent figurer en bonne place

au menu. 

Des laitages
Riches en  calcium, mais éga-
lement en protéines et en glu-
cides, on les consomme géné-
ralement écrémés ou demi-
écrémés pour éviter de
consommer trop de lipides
saturés. En cas de surpoids ou
d'obésité, il faut éviter de
consommer trop de fromage,
naturellement gras. 

Les fruits à consom-

mer avec… modéra-
tion 
Les  fruits frais sont riches en
vitamines et en fructose, un
sucre complexe assimilé par
l'organisme. Les fruits sont à
privilégier à raison de deux à
trois par jour.
Quant aux fruits oléagineux

(noisettes, amandes, noix...),
ils sont riches en sels miné-
raux et en  vitamine E. En
revanche, ils sont très calori-
ques et doivent, donc, être
consommés avec parcimonie

V ous trouvez souvent du mal à ranger votre petit chez-
soi. Afin que ranger ne rime plus avec corvée, suivez
la méthode des pros du minimalisme qui se résume en

trois règles d’or. 

Il faut toujours trier ses affaires
Pour cette étape, équipez-vous de trois grands cartons. Dans
le premier, mettez-y l’ensemble des éléments que vous comp-
tez garder. Le second sera consacré aux affaires que vous
allez jeter ou donner. Dans le dernier carton, entreposez les
choses que vous hésitez à vous débarrasser. Si dans un mois,
vous n’avez pas eu besoin de replonger le nez dans le carton,
c’est que vous pouvez mettre aux poubelles votre carton. En
un rien de temps, vous allez désemplir vos placards et gagner
de la place.

Optez pour des rangements modulables
Fort heureusement, les concepteurs de meuble ont remarqué
que l’optimisation de l’espace était devenue primordiale. Du
coup, ils imaginent des meubles qui évoluent avec nos
besoins pour un minimum d’espaces. Choisissez du mobilier
aux lignes épurées et aux matières brutes et naturelles

Le plus important… se tenir à cette ligne de
conduite
Une fois tout est mis à sa place, et que votre maison retrouve
ses jours de bonheur, reste à vous de maintenir l’ordre. La
règle absolue : chaque chose à sa place !

Gratin à l’emmental
et aux poireaux

Ingrédients :
Emmental : 300 g
Oignon : 1 kg
Poireau : 500 g
Bouillon de bœuf : 1/2 l
Baguette : 1 demie
Farine : 50 g
Beurre : 80 g
Sel, poivre
Préparation :
Epluchez les légumes et émincez-les.
Faites caraméliser les oignons au
beurre, à feu doux, pour obtenir une
belle couleur dorée. Ajoutez les poi-
reaux émincés, mouillez avec le bouil-
lon de bœuf, assaisonnez. Laissez cuire
1 heure à feu doux. Préchauffez le four
en position gril. Coupez la baguette en
croûtons, faites-les griller au four.
Mettez la soupe dans des bols allant au
four, ajoutez les croûtons et le fromage,
laissez gratiner 6 min sous le gril.

Flan chocolat à la
noix de coco

Ingrédients :
8 c. à soupe (bombées) de semoule fine
11 c. à soupe (bombées) de sucre en
poudre
5 c. à soupe de noix de coco râpée
1 l de lait
1 tablette de chocolat noir
1 jaune d'œuf
1 noix de beurre
Préparation :
Versez le lait dans une casserole, ajoutez
la semoule fine et le sucre en poudre.
Faites bouillir en remuant de temps en
temps, jusqu'à obtention d'une pâte
épaisse (purée). Séparez le blanc du
jaune. Mettez la noix de coco, ajoutez le
jaune d'œuf et la noix de beurre doux,
mélangez bien. 
Humidifiez un saladier avec de l'eau.
Versez la moitié de la pâte, puis ajoutez
du chocolat coupé en petits morceaux à
l'aide d'un couteau et versez enfin le
reste de la pâte. 
Laissez refroidir et mettez au réfrigéra-
teur 10 à 12 heures. Démoulez le gâteau
sur une grande assiette plate, râpez du
chocolat dessus. Vous pouvez aussi
rajouter de la noix de coco pour la déco-
ration.

A S T U C E S
Traces sur les verres Des chaussettes qui restent

blanches

Il suffit d'ajouter à votre eau de
lavage un zeste de jus de citron.
Ce qui vous permettrez de
conserver leur blancheur plus
longtemps.

Pour éviter l’apparition des traces
à cause du calcaire, lavez-les à
l'eau chaude, puis rincez-les à
l'eau froide.

Entretenir la peinture sur toile

Dépoussiérez une fois par
semaine, avec un plumeau ou un
chiffon très doux, en passant déli-
catement sur la toile, sans
appuyer, pour ne pas l’abîmer.
Une ou deux fois par mois, vous
pouvez aussi appliquer sur votre
toile, à l’aide d’un pinceau, de
l’huile de lin, en très faible quan-

Mettre des sacs de lavande  dans
les draps pour les parfumer mais
l’odeur disparaît très vite. Ou
bien  prendre des lingettes ser-
vant de feuilles d’assouplissant
pour vêtements. Les glisser sous
les taies d’oreillers ou carrément
sous le drap-housse.

Avoir un lit plein de fraîcheur

RANGEMENTS

Adoptez la méthode des pros du minimalisme

PAGE ANIMÉE PAR OURIDA AÏT ALI
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Le guichet automatique a été inventé vers 1968 par trois inventeurs.  Vice-président
chez Docutel en 1968, Wetzel a pensé au guichet automatique alors qu'il faisait la file
à une banque de Dallas. Le développement du guichet a commencé en 1968, un pre-
mier prototype est sorti en 1969, la publication du brevet s'est faite en 1973.
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L’encyclopédie

Guichet automatique
Inventeur : Wetzel-Tom Barnes-George Chastain Date : 1968 Lieu : États-Unis

Nouvelle découverte dans 
le mystérieux tombeau d'Amphipolis

D e nouvelles découvertes vien-
nent d'être faites dans l'épave du
navire qui repose au large de l'île

d'Anticythère. En plus d'avoir remonté de
nombreux objets, les chercheurs réalisent
maintenant qu'il s'agit de la plus grande
épave antique découverte à ce jour. 

"C'est le Titanic du monde antique",
s'enthousiasme Brendan Foley dans le
communiqué récemment paru sur le site
de la Woods Hole Oceanographic
Institute (WHOI). Il fait référence à l'é-
pave antique la plus célèbre du monde,
celle qui dort au large de l'île
d'Anticythère en Grèce. Depuis le 15 sep-
tembre, l'équipe du projet "Retour à
Anticythère", dirigée par Brendan Foley
et Theotokis Theodoulou du ministère de
la Culture grec, cartographie et fouille l'é-
pave. Mais les restes sont dispersés sur
une zone beaucoup plus grande que ce
que les premières observations laissaient

penser. Dissimulés sous les sédiments, les
restes de l'épave d'Anticythère semblent
couvrir près de 300 mètres du fond
marin. De plus, les premières fouilles ont
permis de remonter d'énormes ancres.
Ces deux observations amènent à penser
que le navire est beaucoup plus grand que
les scientifiques ne l'imaginaient : peut-
être jusqu'à 50 mètres de long. "Les
preuves montrent que c'est le plus grand
naufrage antique jamais découvert",
affirme Brendan Foley. 

L'épave livre ses premiers
trésors

Selon leur communiqué, les membres
de l'opération "Retour à Anticythère" ont
déjà remonté de la vaisselle, des éléments
du navire, et une lance en bronze géante.
L'immense javelot mesure plus de 2
mètres de long. Trop volumineux et lourd
pour avoir été une véritable arme, les

chercheurs pensent qu'il pourrait avoir
appartenu à une statue géante, "peut-être
un guerrier ou la déesse Athéna", d'après
Brendan Foley. Face à de telles trou-
vailles, les archéologues envisagent déjà
de reprendre leurs recherches l'an
prochain. D'après Theotokis Theodoulou,
le travail effectué est "très prometteur".
Pour lui, il ne fait aucun doute que l'é-
pave d'Anticythère mérite encore d'être
fouillée : "Nous avons beaucoup de tra-
vail à faire sur ce site afin de découvrir
ses secrets". Mais l'opération n'est pas si
simple. Découverte en 1900 par des
pêcheurs d'éponges, il a fallu attendre
plus d'un siècle pour que l'épave
d'Anticythère se dévoile. Elle repose en
effet à 55 mètres de profondeur, une dis-
tance bien trop grande pour plonger sim-
plement. Heureusement, Brendan Foley
et Theotokis Theodoulou ont profité de
plus de cent ans de progrès tech-
nologiques. Par exemple, la cartographie

3D de l'épave a été réalisée grâce à des
caméras montées sur un véhicule sous-
marin autonome. Les plongeurs de
l'équipe scientifique ont eux utilisé la
technologie du recycleur. Un appareil de
plongée autonome qui filtre et utilise l'air
expiré : le dioxyde de carbone est capté et
l'oxygène recyclé. Cela leur a permis de
rester en plongée autour de l'épave pen-
dant trois heures d'affilée. Plus exotique,
la technologie Exosuit a donné au
chercheur qui l'a enfilé l'apparence d'un
Iron Man des fonds marins. Dans cette
impressionnante armure de métal,
l'opérateur peut rester jusqu'à 50 heures
et plonger jusqu'à 300 mètres de pro-
fondeur d'après le WHOI. Des pinces au
niveau des mains lui permettent de
manipuler des objets lors des fouilles.
Des technologies de pointe qui ne sont
pas de trop pour étudier Anticythère. À
l'époque, les pêcheurs d'éponges avaient
souhaité fouiller eux-mêmes l'épave. Le

D E S  I N V E N T I O N S

L es archéologues qui explorent
actuellement la gigantesque
tombe datant de l'époque

d'Alexandre le Grand, en Grèce, ne sont
pas au bout de leurs surprises.
Récemment, l’équipe a mis au jour une
grande partie d'un superbe sol en
mosaïque antique. La découverte a été
annoncée dimanche par le ministère de la
Culture. 

Le tombeau en question se situe à
Amphipolis, dans le nord de la Grèce. Le
lieu de sépulture a été identifié pour la
première fois au début du mois d’août et a
déjà fait l’objet de deux découvertes
majeures : un duo de sphinx gardant l’en-
trée extérieur et deux cariatides, sculpture
de femmes, situées devant un mur scellé.
Un char conduit par un homme à la
couronne de lauriers

La mosaïque dernièrement mise au jour
vient de ce fait apporter un nouvel
éclairage au tableau général de ce mys-
térieux monument soupçonné de contenir
les restes de personnes proches
d’Alexandre le Grand. Située dans la sec-
onde antichambre de la tombe, juste der-
rière les deux cariatides, l’assemblage
polychrome a été réalisé à partir de tes-
selles blanches, noires, grises, bleues,
rouges et jaunes. Il représente une fresque

dont la partie centrale a disparu. Malgré
tout, il est possible de distinguer la scène
générale représentant selon le commu-
niqué du ministère un "char tiré par deux
chevaux blancs et conduit par un homme
barbu portant une couronne de lauriers".
A l’avant du char, marche Hermès, dieu
psychopompe, qui dans la mythologie
grecque se charge de conduire les âmes
des morts jusqu’au bord du Styx, le fleuve
des Enfers. Dans cette représentation,
Hermès est coiffé d’un chapeau rond
connu sous le nom de pétase. Il porte un
manteau, des sandales ailées et tient un
caducée. Selon les archéologues, la
mosaïque daterait du dernier quart du 4e

siècle avant notre ère, tout comme
l’ensemble du site dans laquelle elle se
trouve. 

Des doutes subsistent
"Mais qui est l'homme barbu sur le char

conduit par Hermès ? La représentation
suggère pour moi qu'il s'agit de Philip II",
le père d'Alexandre le Grand, a expliqué
Dorothy King, une archéologue non
impliquée dans les fouilles, citée par
Discovery News. Si la mosaïque est
apparue quelque peu endommagée, de
nombreux morceaux de l’ornement cen-

tral manquant ont été retrouvés lors des
fouilles. Ils donnent ainsi l'espoir de pou-
voir reconstituer la pièce dans sa quasi
totalité et d'en apprendre plus sur elle.
Néanmoins, de nombreux doutes
demeurent encore au sujet de la tombe.
Pour le moment, il est notamment difficile
de déterminer à qui celle-ci a été réelle-
ment destinée.

L’hypothèse que celle-ci ait abritée le

corps d’Alexandre le Grand a d’ors et déjà
été réfutée. En effet, les souverains de
Macédoine sont reconnus pour avoir été
enterrés à l’Ouest, sur un site de l’actuelle
Vergina. Les chercheurs supposent qu’il
pourrait s’agir éventuellement du
tombeau de Roxane, l’épouse du con-
quérant macédonien, assassinée à
Amphipolis avec son fils Alexandre IV. 

Une autre théorie possible est que cette

Anticythère : la plus grande épave 
antique jamais trouvée

Après des semaines de fouilles dans l'important tombeau
trouvé au nord de la Grèce, une équipe d’archéologues est
parvenue à dégager une superbe mosaïque représentant un
char tiré par deux chevaux blancs.
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Fedora, grande star hollywoodienne désormais
retirée en Europe, met fin à sa vie en se jetant
sous un train. Lors de ses funérailles, le pro-
ducteur Barry Detweiler se remémore sa der-
nière rencontre avec elle, deux semaines aupa-
ravant. Il s'était alors rendu sur l'île de Corfou
dans l'espoir de convaincre la célèbre actrice
de revenir sur le devant de la scène. Mais
Fedora vivait recluse et Detweiler doit user de
tous les moyens pour tenter de l’approcher. 

22h30

25E MONTREUX COMEDY
FESTIVAL - LA BOUM

Arnaud Tsamere présentera cette soirée spéciale
pour les 25 ans du Montreux Comedy Festival et
profitera de cet anniversaire pour offrir à ses
amis la boum dont il rêvait lorsqu'il avait 12 ans.
Il sera entouré de bon nombre d'humoristes
confirmés, François-Xavier Demaison, Stéphane
Rousseau, Jean-Luc-Lemoine, Baptiste
Lecaplain, Jeremy Ferrari, ou en passe de l'être,
Nawell Madani, Frédéric Recrosio, Nicole
Ferroni, Ben, Constance, Artus. Vincent
Dedienne formera un duo avec François Rollin

20h45

REBELLE  

Dans les landes de l'Écosse médiévale, Merida, la
fille du roi Fergus et de la reine Elinor, fait la fierté
de ses parents mais leur donne également bien du fil
à retordre. Cette sauvageonne préfère chevaucher en
forêt et s'adonner au tir à l'arc que se préparer à être
une parfaite princesse dans l'enceinte du château.
Tout cela chagrine beaucoup son entourage, particu-
lièrement sa mère. Quand cette dernière lui demande
de choisir un époux parmi les aînés de chefs de clan,
comme le veut la tradition, Merida refuse tout net.
Elle sait pertinemment cependant que son opposition
ne suffira pas qu'elle va devoir faire appel aux pou-
voirs d'une sorcière.

20h50

JOSÉPHINE, ANGE GARDIEN
UNE PROF

Joséphine apparaît devant un collège pour
aider Fanny, un jeune professeur de français
qui débute sa carrière. Même si ses collègues la
mettent immédiatement en garde, elle est pleine
d'idéaux sur ce que doit être son métier. Mais
en héritant de la 3e B, les problèmes commen-
cent. Lucie, une jeune élève plutôt brillante, qui
a pour habitude d'être au centre de toutes les
attentions, vit mal l'intérêt de ses camarades
pour Fanny. Elle souffre surtout de voir Alex, le
jeune homme dont elle est éprise, littéralement
craquer pour son professeur. Joséphine com-
prend vite que Lucie va tout faire pour compli-
quer le travail de la jeune femme.

22h35

PARIS EN FÊTE

Depuis la grande nef du musée d'Orsay, à Paris,
le ténor franco-mexicain Rolando Villazón offre
deux heures de musique en compagnie de grandes
voix lyriques de l'orchestre philharmonique de
Radio France. Les chanteurs seront rejoints par
les danseuses de la troupe du Paradis Latin. Au
programme, les plus beaux airs inspirés par la
Ville-Lumière, notamment des oeuvres de Trenet,
Offenbach, Waldteufel, Scotto, Massenet, Puccini,
Lehar, Gounod, Aznavour, Gershwin et Verdi.
Chaque air et chaque chanson sera une occasion
de savourer l'esprit pétillant de Paris.

20h35

CASTLE L'AGNEAU
DE WALL STREET

Castle et Beckett sont contraints d'inter-
rompre leur rêve de cérémonie de mariage
sur une montagne russe pour enquêter sur
le meurtre d'un homme à son domicile. La
victime est Peter Cordero, un trader de
Wall Street, tué d'une balle dans la poi-
trine. Des caméras de surveillance mon-
trent une femme mystérieuse, que Maria, la
cousine de la victime, ne reconnaît pas.
Maria prétend que son cousin était stressé
par un récent événement sur son lieu de
travail. Jamie Bernan, son patron, se sou-
vient avoir vu Peter en compagnie d'un
homme ressemblant à un membre de gang

23h05

ENFOIRÉ DE PÈRE NOËL

Pour les fêtes de fin d'année, D8 présente une
soirée de rires et de fous rires consacrée au
mythique Père Noël. Vous pensiez tout savoir de
ce personnage adoré des petits et des grands ?
Vous n'êtes pas au bout de vos surprises, vous
allez découvrir un Père Noël comme vous ne
l'aviez jamais vu : déjanté, incontrôlable, sans
limite et auquel rien ne résiste. En caméras
cachées, ce sans-gêne va prendre un malin plai-
sir à faire péter les plombs à de paisibles pas-
sants ! Lorsque le Père Noël se lâche, ce n'est
pas une ordure, c'est juste un véritable enfoiré !

22h35

DIDIER  

Manager d'équipe de football, Jean-Pierre Costa
traverse une mauvaise passe sentimentale et pro-
fessionnelle. Outre que Maria menace de rompre,
ça ne tourne pas rond côté ballon, et côté salon,
Didier, le labrador que la pétulante Annabelle
vient de lui confier, s'est mystérieusement
métamorphosé en homme... Du moins en appa-
rence, car Didier n'a rien perdu de ses réflexes
d'animal à quatre pattes. Or, un chien, tout le
monde sait, ça rapporte la baballe. Un talent que
Jean-Pierre pourrait bien mettre à profit.

22h35
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MIDI-STARS

EmmaEmma
WatsonWatson

Zayn Malik

Comme les stars de ciné-
ma, les personnalités de la
mode ont leur cérémonie de
récompenses ! L'événement
s'est déroulé à Londres, en
présence des plus grands
top models et d'acteurs
parmi lesquels Emma
Watson a été primée.

iill vveeuutt qquuiitttteerr
lleess OOnnee DDiirreeccttiioonn !!
Zayn Malik serait-il sur le
point de quitter les One
Direction ? Alors que la
rumeur circule depuis plusieurs
semaines, le quotidien The
Mirror affirme que le jeune
chanteur est fatigué par la
célébrité et ne supporte plus
les longues tournées mondiales
du groupe.

pprriimmééee aauuxx BBrriittiisshh
FFaasshhiioonn AAwwaarrddss

Charlotte
Gainsbourg
ssuurr ssoonn 3311 ppoouurr lleess
BBrriittiisshh FFaasshhiioonn AAwwaarrddss
Les British Fashion Awards
2014 se sont déroulés au
London Coliseum.  Charlotte
Gainsbourg a participé à
l'événement tout de Louis
Vuitton vêtue. Elle a remis au
directeur artistique de Louis
Vuitton, le trophée de Créateur
étranger de l'année.

23MIDI LIBRE

N° 2361 | Lundi 22 décembre 2014



Quotidien national d'information
N° 2361 | Lundi 22 décembre 2014

MIDI LIBRE met à la disposition de
ses lecteurs deux numéros pour
signaler une éventuelle absence 
du journal dans leurs quartiers.

0550.18.37.57

Fadjr 06h17

Dohr 12h47

Asr 15h19

Maghreb 17h42

Icha 19h07

Horaires des prières pour Alger
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FIÈVRE HÉMORRAGIQUE EBOLA 

7.373 morts déplorés selon l’OMS
L a fièvre hémorragique Ebola a fait

7.373 morts sur un total de 19.031
cas recensés en Afrique de

l'Ouest, selon un nouveau bilan de
l'Organisation mondiale de la santé
(OMS) publié samedi. Il y a eu à ce
jour 2.477 morts cas mortels en Sierra
Leone, 3.346 décès au Liberia et 1.550
en Guinée, selon les derniers chiffres
de l'OMS qui fait état de 458 cas mor-
tels depuis le 17 décembre. Le taux de
létalité dans les trois pays les plus
affectés reste élevé à 70 %, alors que
chez les patients pris en charge dans
les centres de traitement, le taux n'est
que de
60 %. L'agence de l'Onu a fait état ces
derniers jours d'un ralentissement de la

propagation du virus en Sierra Leone
bien que des centaines de cas soient
toujours signalés chaque semaine, y
compris dans la capitale Freetown.

Au Mali, dernier pays touché par le
virus Ebola, le bilan reste inchangé
avec au total 6 morts sur huit cas
enregistrés, parmi eux 7 ont été  con-

firmés. La semaine dernière, l'Alliance
mondiale pour les vaccins et la  vacci-
nation (GAVI) s'était déclarée prête à
financer la distribution à grande
échelle d'un vaccin contre le virus
Ebola dans les pays les plus affectés.
Cette organisation, qui œuvre pour la
généralisation de vaccins dans les pays
pauvres, s'engage à mobiliser 300 mil-
lions de dollars pour un vaccin anti-
Ebola et 90 millions de dollars en
appui à la lutte contre l'épidémie dans
les pays les plus affectés. 
Le personnel de la santé continue à
payer un lourd tribut, avec 649 cas de
contamination et 365 morts, d'après
des statistiques de l'OMS datées du 14
décembre. 

JOURNÉES NATIONALES DU COURT MÉTRAGE 
21 œuvres en compétition à Béchar

V ingt et une œuvres réalisées et pro-
duites par des jeunes cinéastes-ama-
teurs de différentes régions du pays

sont en compétition à l’occasion des
troisièmes journées nationales ciné-
matographiques du court métrage de Béchar
ouverts dimanche à la maison de la culture
Kadi- Mohamed. Un comité local chargé de
la sélection des œuvres des jeunes cinéastes,
avait précédemment choisi ces œuvres ciné-
matographiques sur un total de 37 courts
métrages dont les réalisateurs ont postulé à
une participation à cette manifestation ciné-
matographique et culturelle dont le coup
d’envoi a été donné par les autorités de la
wilaya de Bechar. "Cette manifestation est un
espace ouvert à la découverte des jeunes tal-
ents et de leur réalisations artistiques notam-
ment dans le domaine du court métrage qui
connait un vif succès auprès  de jeunes
cinéastes amateurs’’, ont indiqué les organ-
isateurs de ces journées nationales qui s’é-

taleront sur quatre jours. La cérémonie d’ou-
verture officielle de ce rendez-vous a été
marquée par un vibrant hommage rendu à
l’artiste Bahia Rachedi, présente à cette
occasion. "Cette artiste qui a plus de 35 ans
de carrière artistique, mérite cet hommage,
et sa présence à cette manifestation
nationale, constitue un encouragement aux
jeunes cinéastes- amateurs, et ceux activant
dans le domaine cinématographique" ont
souligné les organisateurs. En marge des pro-
jections des œuvres en compétitions en
présence du jury et du public , un panorama
du cinéma national, des conférences-débats
sur le cinéma national et international et des
ateliers techniques de formation, seront
organisés au profit des 21 participants, avec
la contribution de professionnels du secteur.
Cette rencontre nationale cinématographique
organisée depuis 2010, n’a pas pu  avoir lieu
en 2013 pour des raisons purement finan-
cières.

CENTRE HOSPITALO-UNIVERSITAIRE DE BATNA
Appel au don de sang 

Un appel au don de sang a été lancé
dimanche aux habitants de Batna à
l’effet de pallier le manque ressenti au

Centre de transfusion sanguine (CTS) du
CHU, a indiqué dimanche le président de
l’association des donneurs de sang,
Abdelhamid Messaoudène. Cet appel
"pressant", motivé par l’amenuisement des
stocks du CTS, vise à "récolter de 70 à 100
poches de sang quotidiennement, dès les
prochains jours, pour reconstituer rapide-
ment le stock de sécurité et couvrir les
besoins les plus urgents", a précisé M.
Messaoudène. De son côté, M. Farid
Haddad, membre de la même association, a

évoqué un "niveau préoccupant des stocks
à même de provoquer une pénurie dans les
prochains mois". 
L’association des donneurs de sang de la
wilaya de Batna avait déjà lancé, vendredi
dernier, un appel relayé par les imams des
mosquées de la ville de Batna pour sensi-
biliser les citoyens à l'importance vitale du
don de sang. Selon M. Messaoudène, il
s’agit d’un enjeu "importantissime" dès
lors qu’il pourrait y aller de la vie d’être
humains, comme les malades atteints de
cancer, les femmes victimes d'hémorragies
lors de l'accouchement et les victimes d’ac-
cidents de la circulation. 

CROISSANT-ROUGE ALGÉRIEN

“Journée de secours”
en direction des SDF à Oran

L a journée internationale de
l’Humanité, coïncidant avec le 20
décembre de chaque année, a été

l’occasion pour le Croissant- Rouge
algérien (CRA) de mener, dans la
soirée de samedi, une opération de sol-
idarité en direction des personnes sans
domicile fixe (SDF) de la ville d’Oran. 
L’opération, dite de secours, a consisté
à offrir aux SDF des repas chauds,
ainsi que des couvertures et des vête-
ments pour les prémunir du froid en ce
début d’hiver glacial. 
"Nous avons voulu, cette année, mar-
quer la journée internationale de
l’Humanité en initiant une action à
l’adresse des SDF d’Oran car, c’est
une couche de la population très vul-

nérable, sans toit et sans ressources,
en leur offrant tout d’abord un récon-
fort moral et en leur disant que nous
pensons à eux et que leur situation
nous interpelle", a indiqué à l’APS
Belmoussa Larbi, président du CRA de
la wilaya d’Oran. L’opération s’est
déroulée entre 18 h et 20h45, en col-
laboration avec les services de la
Sûreté de la wilaya et de la Protection
civile. 
Mais les préparatifs ont commencé
bien avant au siège du Croissant-
Rouge algérien, situé au boulevard de
l’ALN. 
La préparation des repas a été entamée
au siège même du CRA par des bénév-
oles, dès la fin de la matinée. 

VOLÉES DANS LA WILAYA DE M’SILA
217 têtes de bétail récupérées

par la gendarmerie

A u total, 217 têtes de bétail volées
ont été récupérées, dimanche, par
la brigade de gendarmerie de la

commune de Sidi Hadjeres, dans la
wilaya de M’sila, a-t-on appris auprès du
groupement territorial de ce corps de
sécurité. 
Le troupeau volé, constitué de 206 ovins
et de 11 caprins, appartenant à un éleveur

du village d’Ouled Aïcha, a été retrouvé
vers 6 h au douar Ouled-Abdallah, entre
les communes de Sidi Hadjeres et de Sidi
Aïssa, selon la même source. 
L’enquête ayant abouti à la découverte
des bêtes volées avait été déclenchée
aussitôt après l’appel du propriétaire sig-
nalant la disparition de son troupeau, a-t-
on encore indiqué.

Collecte de fonds via SMS pour lutter contre Ebola 

L’ UA lance une campagne  L'Union africaine
(UA), en collaboration avec le gouvernement
éthiopien, a lancé samedi la campagne

Ethiopie SMS "Afrique contre l'Ebola", destinée à
collecter des fonds pour lutter contre cette épidémie.
Pour participer à l'opération, il suffit d'envoyer le
message "Stop Ebola" à un code de pays désigné en
Ethiopie. Ainsi, les civils du continent africain pour-
raient faire un don de (0.25 USD) pour soutenir la

campagne contre l'épidémie Ebola, qui a coûté la vie
à près de 7000 personnes dans trois pays en Afrique
de l'Ouest, à savoir la Guinée, le Libéria et la Sierra
Leone. La cérémonie de lancement de campagne
Ethiopie SMS "Afrique contre l'Ebola" s'est déroulée
dans le siège de l'UA à Addis Abeba, capitale éthiopi-
enne. 
L'UA a lancé la campagne dans différents pays
africains et le montant de la contribution varie d'un

pays à l'autre. 
La campagne vise à impliquer les civils à travers le
continent pour contribuer dans la lutte contre cette
maladie. 
Les fonds recueillis seront utilisés pour la formation
et le déploiement davantage de personnel dans le
cadre de la mission de l'UA, dénommée la Mission de
l'UA de soutien contre l'épidémie d'Ebola en Afrique
de l'Ouest (ASEOWA).


